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Le Grand Prix d’Apostolai
"par la Poésie sera décerné
!.dimanche à Nérée Beauchemin
UNE TOILE D'UN ARTISTE DE LA REGION: MONSIEUR

RODOLPHE DUGUAY

La substantielle conférence que Sa Grandeur Monseigneur
A,-O. Comtois donnait, le 28 octobre dernier, sur l’Apostolat

laïque, a constitué une digne ouverture de la série de conféren-
ces-concerts organisée par le Cercle Ozanam de l’A.C.J.C.
L'éminent orateur a pose dés le débutune savante définition de
I'Apostolat laique: il en a marqué la nécessité et en a déterminé

les limites, puis il a souligné quelques-unes des formes multiples
que cet apostolat peut revêtir. En somme, toute activité hu-
maine qui s'inspire de mobiles désintéressés et qui a pour but
d'ennoblir et d'embellir l’humanité, participe à l’apostolat.
Apostolat dit rayonnement, diffusion, au profit d'autrui, de ce
qui est beauct grand, de ce qui élève l’hommeet le rappreche de
Dieu. . .

Dans son programme la jeunesse trifluvienne s’est proposée
de marquer d'une façon particulière quelques fermes d’apos-
tolat laïque. Dimanche prochain, elle traitera de l'apostolat
par la poésie et elle illustrera sa démonstration en mettant en
valeur la noble carrière d’un poète de chez nous: NEREE BEAU-
CHEMIN. La vie harmonieuse du poète d’Yamachiclie fournit
un magnifique exempie de modestie, de désintéressement et
d’effacement. Elle fournit aussi une preuve du rayonnement
invincible des âmes vouées sans arrière pensée égoïste au culte de
ce qui est noble et beau. Beauchemin a chanté les grandeurs
de la Foi, il a exalté la beauté des vies simples, le charmeélevant
de la nature qui réflète Dieu. I! à mis dans ses chants toute sa
sincérité d'artiste, et il n’a jamais espéré aucune récompense
personnelle, aucun applaudissement, aucune couronne. Au
soir de sa vie, il verra la beauté et la haute utilité humaine de
son oeuvre solennellement reconnues. Cette consécration est
une oeuvre de justice et un témoignage dû au vrai mérite qui
s'impose de lui même, sans tapage.

Les admirateurs de Beauchemin ont tenu à donner à 'eur
hommage un cachet digne de l'oeuvre au'ils voulaient couron-
ner. C'est une oeuvre d'art qu'ils offrivont au vénérable aède,
une toile où l’artiste a groupé dans une harmonieuse synthèse
les éléments d'inspiration dont s'est alimentée la Muse du
poète. Monsieur Rodolphe Duguay a su faire parser dans son
pinceau la poésie subtile et sereine des poèmes de “Patrie
Intime"’ et sa toile, qui pourrait s'intituler Harmonies crépus-
culaires, constitue le meilleur commentaire et le plus be! éloge
de l’oeuvre poétique de Nérée Beauchemin.

La démonstration de dimanche comptera dans l’histoire des
Lettres canadiennes. Elle devait, au début, conserver l’intimité

- d'une fête de famille, mais il a fallu lui donner le cachet d’une
démonstration nationale. Des voix éminentes ajouteront aux
hommagestrifluviens le témoignage public d’admiration de tout
le Canada français. Mer Camille Roy, M. le chanoine Emile
Chartier, M, le chanoine À. Camirand, Lucien Rainier, Alphonse
Desilets, Jean Bruchési, etc, diront tour à tour leur admiration
à l’'humble chantre de la ‘‘Patrie Intime.”
MY La fete de DIMANCHE aura lieu dans la salle de L'HOTEL
DE VILLE. Comme les autres conférences-concerts de cette
série dite d’'Apostolat laïque, elle commencera à 3 HEURES
PRECISES. L'entrée en sera GRATUITE. Ne pas ouhlier que
l'éminent ténor Rodolphe Plamondon est au brogramme.

 

UN TIMIDE ET UN SAGE

Nérée Beauchemin, —le joli nom de poète canadien - est né en
1850, à Yamachiche. vrès des Trois-Rivières.

Mors qu'il touchait à Ia ciuquantaine. l'avait publié un recueil de
vers intitulé: *Floraisons Matulinates”. 11 pouvait hien donner un
titre ‘aussi printamier à celui qu'it publie aujourd'hui, presque vetogé-
naire, lant ses vers sont de soutfle limpide et d'âmefraîche, Certaine-
ment, il fautil soit am timide ct un sage, pour avoir gardé plus de
trente ans en portefeuille certatrs de ses poèmes: el qu'il soil encore tout
jeune de coeur pour écrire ainsi, en chevenx blanes, ces Harmomes”

à l'encre bleue, .
¥ Llencre palit nn peu parfois, et le contour hésite:maisc'est sous ce

tremblement de naive chaleur. pareille à celui qui ondoie au-dessus des
flammes dans le plein jour, feu du tahonreur au hord du champ on lu-
Jnicre du cierge à l'office. Nérée Beauchemin est catholique et terrien.

est canadien francais. I parle de sa vieille maison, du “her”, de
merisier ronge, du dévidoir à sonnette, et des grandes aiguiltes, de I'é-
rable. de l'alisier. de la perce neige et de la claire fontaine: il parle de
su Lerre, de ses veus, de leurs vieilles habiludes. Comment ne l'enten-
drions-nous pis 7

i se trouve que ces habitudes sont celles mêmes de nos campagnes.
Lä-bas. quand la cloche de l'église sonne, l'ateule et le tont petit, restés
seuls à la maison, au fort des Lerres, “preunent aussi la bénédiction”,
commeoù fait encore chez nous. Ces traits antiques, il semble que nous

les Voyions mieux quand ils se lèvent ainsi pour nous par delà l'océan.
Aerée Beauchemin sait parfois les marquer noblement, sans que su
Voix lointaine sonne simplement en écho decelle de Louis Mercier:

g
Corme à ln Chandeleur. afhomaut sa chandelle.
Devant le Christ qui pend à la croix de bois noir,

. La mère a commencé la prière du soir
Lt la famille vient se gronper autour d'elle,

Dans Ja coquille où trempe un rameau desséché.
Mongeaut fe doigt que l'eau des Pentecôtes mouille,
Après s'être signée, dans l'oumlre sagenouille.
Sur les noeuds et les clous du rustique plancher.

Voilà de bons accents. Pnisse là-bas aux Trois-Rivières le poète
compter beaucoup d'années encore, des années qui lui donneront de

HOUVeEaUuX poèmes pour ses vicilles amitiés.
.“ .

Revue des Jeunes. Paris” Henri Pourrat -

|
Imposantes
Funérailles de

l'Hon.fi. l'essier
Un nombreux cortège accom-
pagne la dépouille mortelle

à la Cathédrale

| RFPRESENTANTS DES GOU-
VERNEMENTS D'OTTAWA

ET DE QUEBEC

Ce matin, à heure où nors allons
sous presse, onl lieu à la Cathé-
drale les funérailles de honorable
JN Tessier, ancien ministre de
la Voirie, pr“ ident de la Comnis-
sion des eaux courantes, décéde
dimanche dernier,

Un cortège remarqualde faisait
escorte 5 1e dépouille mortelle.

Un détachement de police o1-
vrait la macrelie suivi de Union
Musicale,

Une garde d'Honneur formée des
Officiers du Régiment des Trois-
Mivières, entourail Ja  déponille
mortelle du défunt. Aux Officiers
da Régiment des Trois-Rivières
éfaieut venus s'iuljoindre les Cani
tunes Boucher of Bétand
Régiment de Joliette,

du

Parti les personnes préseutes,
on reluarquait avec les parents du
défunt, le. Représentants du Gon-
vernementt fédéral et du Gouverne-
ment provinetal, les Juges et Ma-
gistrats du district, le Barreau
Trilluvien, le Maire et tes Eche-
vins, une forte délégation du Con-
sel des Chevatiers de Colomb, tes
Membres de la Chambre de Come
merce, ainsi que plusieurs cen-
fuines de personnes d'un peu par-
tout, non senlement de la région.
nusis aussi de Montréal et Québec.

fes qorteurs élident: MM. Ar-
thur BHivors Adélard  Proven-
cher, Philipoe Bigué, Alived Mar-
childon, l'rançois-Navier Laconr-
sière, l'honorable Jacques Bareau.

ba levée du corps fut faite par
Monsieur le chsnoine Lonis-N.
Denoncourt.

Le service fut chanté par Ml'abbé
Donal Grimard,rssisté de MM. les
uhbés Donat Fréchelte et Albert
Tessier, comme diacre el sous-
dixcre.

Au choeur on remarquait: Sa
Grandenr Monseigneur Cloutier et
“a Grandeur Monseigneur Coimn-
ois, ainsi que plusieurs prêtres
el religieux, et plusieurs Frères des
Ecoles de la ville.
Mer Paquin, P.D., et Mousieur

le Chanoïne Boulay. curé de la
Cathédrale, accompagnaient Sa
(Grandeur Monseigneur Cloutier,
au trône.

Au Choeur on remarquait: Mur
Louis Chartier, PAL VLG, Supé-
rieur du *éminairez M le chanoîne
J-A Moreau. MM. les abbés I.
Giroux, Eugène Denoncourt. Tenri
CGarceau, Enrile Trrcolte, Joseph
Desilets, Paul #. de Carufel, Ant.-
L. Niger.

Des messes étaient dites aux
autels latéraux par MM. les abbés
Joseph Ferron el Charles R. de
Carufel,

La grande nef de la Calhédrre
était remolie d'une foule cousidé-
rable de personnes,

La chorale dela Cathédrate
chanta p'eusemeut la messe des
morts

La famille à reçu un grand nome
bre de marques de sympathies,
tributs floraux, télégrammes, hon-
quels spiritues,

Les symm pathies
du Barreau

A une assemblée spéciale du Barreau des Frois-Rivières, Lenne

HOOVER
L'EMPORTE
SUR SMITH

Le parti républicain balaie tout
, sur son passage

SMITH BON PERDANT

Les républicains et Lalaye de
pads par le plas gros vole jamais en-
vegistré dans d'histoire du pays

Nou seulement M. Hoover HI.
et M. ©. Curtis onl été élus res

pectivement & Lived Gdence et Ha
v.ve-arésidence,

L'Etat de New-York à porté un
rude coup any espérauces de son
sropre gouverneur, M. Afred-H,
smith, candidat démocrate > la
orésideuce du pays, en se rangean
du côté de M. Herbert Hoover.

Le gouverneur Alfred-, Srnille,
de l'état de New-York, a adresse
le message savant à M. Herhert
[oover, candidat rénahFesin à la
pr“idence des Etats-Unis:

“Je vous féficile cordialement de
votre victoire eU je Vous présente
ves aneeressouleets de santé, de
bonheur el de succès dans votre
aliministration

(Signé Afred-E. smith

Les derniers rapports compilés
daus la soirée d'hier avcordent à
Hoover environ 1S,500,000 votes,
et à South, 13,600,600, C'est dire
que cet écart de 3 millions senle-
ment de votes sur un si grand nom-
bre de voteurs marque la force du
parti démocrate. Toutefois Le mn-
iurilé de Hoover, en représentants,
est lerrible pour Smith. enr elle se
eniffre & 44k contre 87. Daus
plusieurs élats, les majorités ne
furent pas considérables et guel-
ques endroits furent en bloe pour
les démocrates,
 

‘e sixième jour de novembre 1928,
sous Le présidence de Me G-HL
Rabichon, CR. Bâtonnier. à ta-
quelle asscuiblée tous les menrbres
au Barreau essistaient:

H esl proposé par l'honorable
Jacques Bureau, CR, l'honorable
Wilfrid Gariépy. CR, «OM
Georges Méthot, CB, secculé:
var M. Philippe © laud, CR

François Desilets. CR. Fortumat
Lord. CR. François Lajoie, CH,
et 1-1. Durand:
“Que les membres du Barreau

de la section des Tro s-Rivières,
snl appris avec nue vive douleur
la mort de leur estiiné confrère.
honorable J-Adolphe Tess'er, C-
I. avocat el membre da Conseil
du Barreau des ‘Trois-Rivières,
ol qu'ils offrent à ln famille leurs
plus sinecres sympathies,”

Proposé par M Charles Bour-
geois, CR, Manrice-L, Punlessis,
Jdoseplr Barnard, Arthur Bélivent,
Edouard Langlois et lédgar Bonr-
nival: secondé par M Aughsle
Desilets, J.-L Cambray. Manrice
Fortier. Georges Gouin. Roger
Bisson, J.-M, Bureau et Rosaire
Marcotte: :

“Que le Barreau assistera en
corps aux funérailles de leur re-
gretté confrère.”

Proposé par M Léon Lajoie.
CR. Fernand Quesnel, Léon Mé-
thot, Edouard Asselin, Léopold
Pinsonmeult el Robert Tridel:
secondé par M Lucien Comet,
Joseph Marehildon, L.-F. Fortin,
Albert Paquin, Rodolobe Be: dae.
Léon Girurd et Léon Mercolle:
“Que copie de la présente résolu-

Lion soil teansmise & lon fam le, el
aux journaux pour publication”

vembre 1928.
Vraie copie des minutes du Bar-

rear de la section des Urois-Hi-
vières.

MAURICE LAURIN,
Secrétaire Les Trois-Riviêres, le 6 na-

 

DES PERLES
D'ANTHOLOGIE

avail raison d'attri-
un dieu les créations du

pocte. Divino spiritu afflari, à
dit Cicéren, C'est une para-
phrure de celte définition qu'à
faite Musset eu écrivant, tel un
piécepte à célique: ‘lrag-pe-loi le
coour, C'est là qu'est le géuie. ”

Paton
buer à

Lorun homme, qui connail
la techuique du vers français.
<dl voir dans les choses des svm-
boles vivants, réfléchir sur les im-
pressions multiples qu'acceumule
la vie zu fond de son âure, choi-
sir parmi les sensations, les senti-
ments, les dées que l'inspiration
poétique ressuseile ans liniles in-
conscience, 1 peut alors prendre
la plume. Fes vers sauront in-
dubitablement éniouvoir et plai-
re. Ses estrophes seront d'au-
tant plus chantjntes qu'il les aura
abrenvées de leudreske dans la
solitude méditative qui fait les
artistes,

Ces réflexions me vinrent à
l'esprit l'autre dimanche, alors que
sous des érables e airs ensoleillées
bar juillet, j'admirais les perles
d'anthologie cnchâssées dans ane
belle édition sur parchemin de
“Patrie Intime”. Si la vie de
Nérée  Beuuchemin cul pour le
publie deux saisons de poésie muar-
qurées par deux volonmes de vers,
parus en [S987 el en 1928, en réa-
lité, si l'on regarde la filiation des
deux oenvres, elle n'en eut qu'une,
Malgré les soncis du pain à ga
guer, toule la vie de Nérée Bean-
chemin fut vonée à la poésie et
à In médilalion poétique. La pro-
bité lui a prohibé lu publication
d'oeuvres plus nombreuses, mais
que de poèmes Lonchants, bien
ciselés, il a insérés dans ses car-
tons! 11 ne faut pas s'étonner de
lire dans  “‘Patrie Intime” tant
de pièces parfaites. Nous pour-
Fons en ciler une douzaine de
ces pièces où souffle une brise
myslérieuse qui rafraîchit ine,
Lixez et relisez “Une Sainte”.

Chère défunte, pure mage
Au miroir des neiges d'antan,
Petite vieille an doux visage!
.

et vous conviendrez que le poète
a raison de l'invoguer comme une
sainte. Suivez l'auteur dans ‘“La
maison vide.

basse, au grand
chapeau yointu

Qui d'hiver en hiver, semble s’être
enfoncée.

Petite raison

el dans le jardin désert où chante
ln branche d'alisier. C'est là que
Nérée Beauchenin vons dira le
voeu du semeur. froulez Le
vent qui souffle du couchant:

; bale

Le venl qui soulève les, voiles
De ton crépuseule incertain,
Le vent qui souflle du lointain,
Prélude au lever des étoiles.

Méditez La prière du vieil-
lard:

Vers cet éternel lendemain,
Dieu des temps c'est loi qui me

pousses:
SCCOUSSE,

la main,
Lit

SUS

lan
douceur de

douceur de
la

Pans
de

Comme un enfant, l'âme ravie.
de m'abandonne à ta bonté,
Ft je bénis la volonté,
Qui prolonge encore ma vie.

Refermant le volume, dites-moi
sil ne vous à pas fait vivre des
ficures délicieuses et si Patrie In-
time n'est pas plus qu'un recueil
ordinaire 7 Ce volume est bean
comme le premier Lome d'une
anthologie. 

Hermas Bastien.

—

Présentation d’un Grand Prix
d’Apostolat laique par la
“Poésie a Nérée Beauchemin
 

CHANSONS CANAD!ENNES:

a)

b)
c)

CHANSONS CANADIENNES:- -
al
b)

LA CLOCHE DE LOUISBOURG
M. ROSARIO

L'UNIVERSITE LAVAL ........

L'ALMA MATER DU POETE . ..

SALUT FRATERNEL...........

M. Lionel

L'UNIVERSITE DE MONTREAL

LA SOCIETE DES FOETES, canadiens-frangais

LE
Doyen des Poètes canadiens-français

Le Cercle Ozanam de l’A.C.J.C.

LES TROIS-RIVIERES, 11 NOVEMBRE1928

PROGRAMME

a) Papillon tu es volage
b) D'où viens-tu bergère?

LA CHORALE DU SEMINAIRE
POEMES — “PATRIE INTIME”:

Patrie Intime
Le Fleuve

’ Notrz Terre
M. ROSARIO LIVERNOCHE

UNE SAINTE: “‘Patrie Intime”
M. RODOLPHE PLAMONDON .

UNE FORME D’APOSTOLAT LAIQUE:
le R.P. VINCENT, o.f.m., aumônier du "Cercle Ozanam

- Musique de J.-A. Thompson

-- LA POESIE

POEMES “Patrie Intime”:
a) Prière
b)) La prière du vieillard

M. ROSARIO LIVERNOCHE

Au bois du Rossignolet ‘
La Cigale et la Fourmi

LA CHORALE DU SEMINAIRE
de ‘‘Floraisons Matutinales’’

LIVERNOCHE

GERBE D'HOMMAGES

.....Monseigneur Camille Roy
....M. le Chan, Emile Chartier
....M.leChan. A, Camirand

t

PSLucien Rainier

PRESENTATION DU PRIX
PAR

Leroux
Président général de l'A.C.J.C.

Comme on le voit, la partie musicale offrira un in térêt tout
particulier par le fait que Monsieur Rodolphe Plamondon inter-
prêtera lui-même ‘“‘“UNE SAINTE” que M. J.-Ant. Thompeon
a mise en musique pour la circonstance. war

Monsieur Plamondon a bien voulu’ prêter, pourcela, son
concours gratuit.

L’A.C.J.C. lui en est particulièrement reconnaissante.

année, le centenaire.
Quiconque désire prendre part À cette audition intime devra

s’adresser à Monsieur l’Abbé ‘furcotte, (Séminaire) ou à Mon-
sieur J.-Ant. Thompson, (326, rue Saint-Martin). .

O CANADA!

De leur côté, pour exprimer à Monsieur Plamondon,toute
leur gratitude pour ce beau geste, les organisateurs de la partie
musicale ont essayé de lui préparer, pour n
intime au cours de laquelle Monsieur Plamondon fera entendre
entr'autres choses, quelques-uns des plus beaux liéder de
Schubert, à la mémoire du grand musicien dont on célèbre, cette.

. oa tH

le soir, une audition

 

Képercussion
de l'élection

au Canada
beurre

1

Les Etats-Unis ont élu le cham-
pion de la canalisation

et d’un tarif en
vue plus élevé

. New-York, 7—T''élection de M.
Herbert Tloover, envoie à lu Mai-
son Blanche, un champiowéminent
du projet de canalisation du Saint-
Laurent, Monsieur Hoover re-
commanda la coustruction de ce
canal devant la Commission Inter-
nationale des voies navigables en
1920. Quatre années plus lard,
quand le Président dés Etats-
Unis désigna In Commission ané-
rieaine du Saint-Laurent pour coo-
pérer avecune semblable oéganisa-
tion canadienne, M. 1loover en
fuL nonnné président. Ce fut M.
Hoover qui soumil nu Président
Coolidge le rapport de la Comn is-
sion américaine favorisant Ia co r-
truction d'un canal à eau profonde, 
depuis les Grands Lacs jusqu'à la  

mer, en passant par le Saittt-Lau--
rent. vr

Au cours de la campagne politi:
que qui vient de finir par su victoire™
il ful fait surtout mention de cette: »
question dans les étals ngricoles. du °
Middle-West qui furent spéciale--
ment invités à supporter M. Hoo-
ver. >

M., Hoobly presse’ Je. dévéloppe-
ment du système des voies fluviales
inlérienres comme étant un moyen
de soulager le Middle-West anié-
ricain. >

”

Un nutre côté de son programme,
qui intéresse partiellement le Cu-
nndu, concerne lu revision du tarif
sur les produits agricoles. Ila
déclaré dans son discours de Säint- -
Louis, que si le tarif était efficace
sur une bonne quantité d'articles. . Eat cod
agricoles, les droits n’étaient. pas
encore assez élevés sur certains ”
autres produits. Il « aussi proposé
la création d’un conseil agricole’
pour encourager le développement
de la venle en coopération, ete.

H annonexz même, que si; au.
cours de lu prochaine session;le
Conzrès n'était pas capable ;de
Liniter convennblement le problè-
me de l'aide à l’agriculture; “il
convornerail une session spéciale, PY oN
pour traiter exclusivement+"cette
question.

    
 

 

VEUILLEZ PRENDRE NOT

  
 

Ff Que la Ze Conférence - Concert d’Apostolat

BRE, À 3 HEURESPRECISES, dans la salle de l’Hôtel de ville. On y courennera.le

Entrée gratuite. Fit
| Doyen des Poètes canadiens-français, M. NEREE BEAUCHEMIN, l’auteur-de |

“FLORAISONS MATUTINALES” et de “PATRIE INTIME”. ie       —
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ST-MAURICE
La fête du Christ-Roi ct !a fête

“de la Toussaint

Ces fêtes ont été célébrées avec
grande solennité dunsguotre parois-
se. Lu messe el le sermonde cir-
constance fait à l’lévangile, par M.
l'abbé H. Rivard. vicaire. Une
nombreuse communion « été dis-
tribuée aux paroissiens. L'Antel a-
vail revêtu su plus belle parure.
T'onl semblait redire bien haul In
gloire du Christ-Roi.

Funérailles de Mme David Le-
vasseur, née Sarah Duchesne

Mme David Leviesseur, est dé-
cédée dimanche le 2S, a l'âge de &
ans, après une longue et doulou-
reuse maladie, soufferte avec rési-
nation. La défunte état ter.
tinire de Ia Congrégation de ln Bon-
ne Morl, et de l'Association dela
“Bonne Mort. ‘Tous les honneurs
de ces confréries lui Tnrent rendus.
Une longue filée de voiture sui-

vail In dépouille jusqu'à l'église,
Le service fut chanté par M. l'abbé
Léon Desilets, vicaire à St-Mare-
de-Shawinigan, et cousin de lu dé-
funte. M. l'abbé H. Rivard. vi-
aire, assistajl au choeur. Les
porteurs élaient ses six voisins:
MM. Napoléon Bruneaull et Jos-
seph Genest ont fait ln quête. Au
choeur de chant plusieurs beaux
morceaux de circonstauce furent
chantés. Les solistes M. le Maire
Bailly, M. le Notaire Grégoire,
Roméo Bailly el autres,

Baptémes en octobre

Le 10 octobre—Marie- Yolande
Denise, fille d'Omer Grondin et de
Elise Lord. Parrain: Misaël
Grondin. Marraine: Juliette Lo.
mire.
—Le 11 octobre- --Gérard-Jeaun-

Louis, fils de Lucien Dufresne et de
Eugénie Gagnon. Parrain: AI-
bert Dufresne: marraine: Louisa
Dufresne.
—80 octobre — Marie-Jeannine-

Véronique, fille d'Omer Lacnn-
mande et de Yvonne Lapris-,
Parrain: et marraine M. et Mme
Henri Laprise, grands-parents de
Penfant.

MoNT-CARMEL

Ces jours derniers, a été béni le
mariage de Mle Blandine Lamothe
et M Sleven Savary. M. Octave
Lamothe servait de témoin à st
fille et M. Edmond Savary servait
de lémoin à son frère.
La mariée portait nue riche

toilette en georgette brun, chapusta
el souliers de même Leinte et un
manteau bleu marin garni de brune.
San bouquel se composait de roses
eL de fougères.

Pendant la messe, un joli vra-
gramme de chant fut très bien
exécuté, M. Lorenzo Doucet chan-
ta “Le Noël du mariage:* Mme
Donal Brunel, “Mon Bieon-\im
Mlle Annette Landry, *L'Angélus”
de Battmann: Mme Ferdinand
Brière, “Vois à les pieds, Vierge
Marie” Mme Ferdinand Brière
touchait l'orgue.

Après le pariage, les mariés
<e rendirent, Al2MVSky. oil
ful servi le dejeuner. Parmi les
invilés, on remarquait, M. ot Mine
FE. Savary, E. Savary, L, Savary.
A Sicard. M. O. Lamothe, M.
Nestor Lamothe, Mlle Antoinette
Roy. M. Onil Lamothe, Mile
Hélène Levasseur, M. David Don-
cet, M. Germuine Lamothe, M.
Odinal Levasseur, Mlle Béatrice
Lamothe, Mlle Lucille Lamothe.
Mme Savary, Mme M. Marchand.

Les nouveaux mariés sont partis
pour un voyage de noces à Mont-
réal, lls oul reçu de nombreux et
riches endeaux.

Va et vient

M. Ulrie Landry, de passage
dans sa famille pour une huitaine.
~—Mlle Graziella Landry. à Mont -

réal lu semaine dernière.

 

 

—-Mle
oromenrle à
parents,

De passage chez M. Sinaï
Landry, M. et Mine 83, Méon, de
saint-Grégoire.

Fernande Landry, en
Almaville, chez des

ST-ALEXIS
DES MONTS

On célébrait In semaine der-
nière. avec solennité, deux des fêtes
les plus Louchuntes de l'église.
La fête de tous les Saints! —Saints
canonisés on saints obscurs; saints
qui onl leurs noms sur le calen-
drier comme tous ces saints incon-
mts qui remplissent Fempyrée.

Êt c'est parmi ces innombrables
multitudes, ces milliards de bien-
heurenux que se trouvenl uos en-
fants envolés, cueillis à la fleur
de l'âge; nos soeurs parties avec leur
virginade pureté: nos mères saneli-
tices par l'amour de la famille,
ie sacrifice, le dévouement quoli-
dien: nos pères dont le vie ne fut
qu'un long tissu d'actes de vertus
chrétiennes.

C'est leur fête et nous sonne,
tout à ces peus“es réconfortante.
lorsque l'Eglise donne aus ator on
sonvenir aux saints fnlurss ur
morts non épurés qui alteudent
daus l'expialion, depuis de anses
sudiées” peut-être, lé momeut d'en-
trer aux parvis ele te.

Elle nous les rappelle, en Mère
Compalissante, de craînte qu'ils ne
soient voués à un oubli complel.
Et cependant. n°5 auvait-if ques La
des nôtres, de nos proches qui nous
supplieraient de songer à eux, d'a-
voir pitié, de nous attendrir à l’a-
peet de leur supplice 7... Saltem
vos amniel met.

Tous les soirs, pendant le ma.
de novembre, à sept heres, ln
cloche de Péslise de la paroisse
tinlera pour les rappeler à notre
némioire el du fond da coeur, une
ardente prière S'échappers pone he
«pos de Vâme des chers disparus.
De prolundis…

Notes sociales

M. l'abbé D, Robert. professeur
an Séminuire de Johetle, à pussé
quelques jours au presbytère, afin
de prêter son généreux concours À
notre dévoué curé, à l'occsion de
lu fête de lu Toussaint.

M. le Curé Poisson, Inspeeteur
des Catsses Populaires, a fait ces
Jours derniers, su visite annuelle,

M lin:pocteur J Poitru
faisait cette semaine, la visite des
Sealed da suite de daguelle ton
donné. au couvent, une intéressante
conférence pédagogique.

-M. et Mme Raoul Robes.
M. Ueetor Robert et M. Uldér:e
Lemay, sont aflés aux Frois-Pivié-
res, dinanche dernier, pour assistez
li conférence donnée à VHôtet de
Ville par Sa Grandeur Monel.
gneur Comtois et à In démonstra
tion faite à lu Cathédrale. en
l'honneur du Christ-itoi.

Baptème

Met Mme Lionel Lemay, son:
les heureux parents d'un tils ban
tisé Joseph-deau-Mare. Parrain
él{fharraine: M et Mme BI
max, oncle et tante de Penland

—

STE-ANNE-DE-

Fête du Christ-Roi
Le dernier Chnmanche d'octobre.

fête du Christ-Roi, In grand'mes-e
a été chantée par ML Fabby
L-A. Bourbeau, vicaire, ei de
sermon a élé donné par M. le
chanoine Laflèche. enré.

Après la messe el devant le
Raint-Hacrement exposé, ML le euré
récita les lifunies du Sacré-Coeur
el Tut l'acte de conséeration à:
Christ-Roi

La Toussaint

La fête de la Toussaint à ét
célébrée avce grande =solennit”
en votre église.

La grand’messe a été chantée
par Monsieur le chauoine J. ln-
flèche, et le sermon de circoustan-
ce ful donné par Monsieur l’abhe
L-A. Bourbean.

Le chant a été fait par ‘a chorale
du Collège.
À l'occasion des fêtes de lu ‘Fous-

saint et de la commémoration des
morts, un Père l'ranciscain, des
Trois-Rivières, est venu prêter
son concours pour entendre les
confessions qui furent très nom-
breuses.

Service et sépulture

, Mercredi, le 31 octobre. ont eu
lieu le service el la sépulture de M.
Emile Marcotte, époux de Mme
Marie Carpentier, décédé acci-
dentellement à l'âge de 49ans.
, Nos sympathies i la famille
éprouvée, 

Mariages

} Le 2 octobre, M. Théodore May-
rand, fils de M. et Mme Alphrodis
Mayrand, éponsait Mlle Aurore
Garceau, fille de M. et Mme Wil-
brod Garceau.

Le 17, M. Silieu Picard, fils de
M. et Mme Anaclet l’icard, con-
duisait à l'autel, Mle Gabrielle
Godin, fille de M. et Mme Philippe
(Godin.

Nos meilleurs voeux aux nou-
VEX époux,

Tiers-Ordre

Dernièrement a eu feu la re-
traite des membres de la Fraler-
nité du Tiers-Ordre, Celle re-
traite a été préchée par le Révé-
rend Père Cléophas, ofu.. des
Trois-Rivières.

Les saintes reliques.

Dimauelte, de {onovembre, tes
siuintes reliques conservées dans
notre cubis furent exposées à

Faute! de la sainte Vierge qui à
vit 1 joliment décoré pour ln
coon bees Apres la geandmess
ey ent vénération des sainles
rotique-,

Notes diverses

Mine Philippe Guilbeault ost
de retour de Montréal où elle a
piste quelques jours chez des pa
reat s,

Me Mme Cléophas Gen-
dean count de retour d'un voyage

de que'ques mois dans l'Ouest.
Mie Rose Ledue est de re-

tour de Montréal où elle a passé
cpue'ques semaines chez su secur
Mune Patrice Douville.

Novembre

Durant ce mois consacré an
culte des défunts tous les jours à
5,50 heures de ‘après-midi, il 5
wari pricre du soir et récitalion du
chapotet devant € Saint-Hacre-
ment expos *, eL le sou à S heures
la gros-e cloche Uintera dans la
tour de l'église pour inviter les
fidèles à prier penrles morts.

Naissances.
Joseph Adalhert-Mare-An-

dec, enfant de Met Mine Atphon-
sc Ledue. Parrain el marraine:
M. Ada bert Gagnon et Mlle
trène Vallé >.

Marie-lestelle-Rose-Aiue, en-
tant de Met Mie Joseph Rompré.
Parrain et marrcnes M. et Mme
Borromte Ledue

Merrie-frène-Caroline. en-
de M et Mme Arthur Ar-

“and, Prerrain “el marrainez M.
Olivier Protean el Mme Caroline
Lafontaine.

Movie Bloiehe-Rita- Yolande,
enfani de M et Mme Alfred La-
chance. Porrain et marraine: M.

ant 
LA-PERADE

et Mme C- ie Richer,
de Panl-dean-Baptiste, en

Pont de Vol Mane Donat Trude.
RRS ef marraine: Moet Moe

iy

rad ice Brouillette.
! oseoh Pavul-limile, enfant de
et Mae Victor Leduc.  Par-

Met Mme Oxt-rey el Marraine
Le Yas Coeae is

PACIFIQUE CAHADIEN

  

   
** NOUVEL HORAIRE ”

Herire Solaire

Départs des Trois-Rivières

Départs pour Montréal:

2.50a.m., tousles jours
10.15 a.rm., jours de semaine
3.35 p.m.,tous les jours
4.45 p.m.,tousles jours
7.05 p.m.,tous les jours

Départs pour Quebéc:

4.05 a.r., tous les jours
7.15 a.n., jours de semaine
12.69 midi tousles jours
J 05 p.rn,, jours de semaine
7.00 p.m., dimanche seule-

ment
7.30 p.m., tous les jours

Départs pour Shawinigan et
Grand’Mère

6.30 a.m., tousles jours
12.05 p.m., tous les jours
3.45 p.m., tous les jours
7.30 p.m., tous les jours

Départs pour Grandes Piles:

10.20 a.m.. jours de semaine
7.00 p.m, jours de semaine

Pour résorves de wagons-sa-
lons et wagons-lits, s’adresser
au Bureau de la ville, 122, rue
Notre-Dame, téléphone 2001 et
2002, ou à la gare. 

| menade

GENTILLY

Baptêmes

M. et Mie Ludger - Edmond
Lavigne sont les heureux parents
d'une fille Laptisée sous les noms
de Marte-Gemmua-lFrançoise. Par
rain et marraine: M. el Mine A-
chille Maillot, oncle et tante de
l'enfant.

M. et Mme Carle Soulard,
font part a leurs parents et amis de
la naissance d'au fils haptisé sous
les noms de Joseph-Benoit-Roger.
Parrain ce marraine: M. el Mine
Donal Vervitle, oncle et tante de
l'enlant.

De passage au presbytère

M. Mphonse Jolicoeur. vicaire à
Pierrevilles M. Fabhé Robert
Rheault, vicaire à  Saiol-Bona-
venture.

Service anniversaire

Liu sennone dernière, eut lieu au
mitieu d'un grand concours de
parents el d'umis, le service auni-
versaire de M. Joseph >cheling.

Va vient

Mine Damas Dubue, de Des-
chaiïllons. chez st soëur Mme Erile
Tourigny.

Mie PDonat Fourigny. des
‘Trois-Rivières, chez heaux-
frères MM. Ludger Tourignx, lies
uest Touriguy et lémile Touriguv.
"M le Dr Lacharité et sa

dame, Mine Marier, Mme Vee
Dumas, de St-Célestin,. sont venus
rendre visite à ML Fabbé l£rnest
Marier, vicaire à Gentilly.

MM. Evangéliste Paris, AL
cide Lemay, de Deschaillons. chez
M AA Beauchesne.

Mile Rose-Eva Poisson, de
Montreal, ehiez sa grandmére Mine
Noël Poisson.

M. Albert Hamel, de Sainte
Gertrude, de passage à Gentilly.

Dr Frank Fontaine, de Mont -

ses

tréal. M. Charles Fontaine, de
Makanmie, Abitibi. chez lear mere,
Mme James Fontaine.

MDL Jes abbés Lo Binette,
Ernest Marier, sont allés 8 Vietoria-
ville, voir Mousienr l'Abbé Be.
Lisle.

SAINT-LEON

Va ct vient

M. et Mme Philippe Lupien,
inst que leur fille Jeanne, en pro-

chez leurs parents,
M. Donation Lupien, de Sh-

Witigan, en promenade chez
parents.

M. el Mie Alexandre Géti-
nas, de Shawinigan, en promenade
chez M. Philorum Enterreur, der-
nicrement.

M. Fortunat Girard. de Mont -
réal, en promenade chez = soeur
Mune Hector Chevalier.

M. et Mme Philipue Paillé,
des ‘Frois-Rivière. en promenade
chez M. Arthur Auger, ainsi que
chez M. Edouard Paillé, le semaine
dernière.

M. Alfred Maxraud, de retour
d'une promenade à Montréal.

sus

SAINT-SEVERE
Cercle de l’Union C.C.

Le S octobre, avait lieu ala salle
paroissiale, la réunion des membres
de l'Union Catholique des Culii-
vateurs. Les ofliciers suivants ont
été élus pour la présente année qui
commence avec le mois d'octobre:
Président. ML Phitippe-P. Gélinas,
vice-président, MN. Philippe-E. Gé-
linas. Les directeurs sont: MM.
Maurice Beauelair, Adam Guille-
mette, Isaïe Milette, Adélurd La-
certe et Donat Lamy. L'aumo-
nier, est M. l'ADbé Frudel, curé de
la paroisse, qui est en méme temps
secrétaire du Cercle puroissial.

L'aumonier el le président sont
nommés délégués pour assister à la
grande convention qui aura lieu
procletinement à Québec.

Ha été fondé, sous les auspices di
l'Union des Caltivatenrs, une coo-
pérative qui s'occupe de la vente
des animaux au profit des mem-
bres de celle société,

lhisicurs chars de hêtes ont déjà
êté expédiés à Montréal, parle pa-
roisse el onl obtenu des prix
élevés.

Notes diverses

Le 28 octobre eut lieu la bénédie-
tion d'une statue de satinte-Thérèse,
par te Rév, Père Joachim, o.£m….
du couvent de Sherbrooke.

- Le choeur de chant des jeunes
filles est à préparer du chant pour
lu l'ête de l'inmaculée-Conception.

Ce jourdin la tribune de l'orgue
seri occupée toute le journée par
les demoiselles, et les hommes Inis-
seront la place libre. Mile Edith Dupont ie passé uno;

hnilaine, chez des parents aux
l'rois-Rivière:,

Mile Angéline Dupont. des
Trois-Rivières, est de passge chez
des parents et amis.
—MM. Vietorin et Charles-E-

douard Héroux, Met MmePlilip-
pe Héroux ci leurs enfants. et M.
Paul-Frnile Lamy. tous de Mont-
réf, chez des parents le 27 oeto-
bre.

MM. Mphonse Georges et
Autour Lesuve M el Mme E-
mile Miron, M. Funle, Adrien et
Gifhert Miron, de Montréal, chez
M. 1.-Phitippe Le-aue, à la fête de
ln Toussaint.

SAINT-TITE

Election chez les Chevaliers de
Colomb

Les Chevaliers de Colomb de
notre ville ont procédé récemment.
à l'élection de teurs officiers avec tes

(résultats suivants: Grand Che
valier. M. J-W. Verret député
Grand-Chevaher, M. A -llenri
Sauschagrins Annônier, M. le
curé J-C2 Leblanc; Cérénioniaire,
M. FEnaile Goudreault: inteudunt,
ML JAP Galles Dessurenult: »e-
erélaire-Financier. MO. Paguin:
Seeréluire- Arehiviste, ML JS Ivan.
hoe T'ourigny: Trésorier, M. Lionel
Jacobs Chaneeier. M. le notaire
SJ-A Godin: Aviseur Légal, Mile
Notaire JE, Moussetle: Médecin,
Be JA Grenier: Svodies, MM
J-Frmiie Jacob, Jb, Trude! ef
J-Bte Maire: Garde latérieure.
M. Wilson Bélanger et Garde ext -
tieure, M. Sal Marchand.

Première Messe

toutes prébabilités. une
prennière messe sera chantée vers la
fin de ce mois dans notre nouvelle
édlise qui sera alors ouverte au
culte. Cette cérémonie religieuse
marquers un événeurent impor.
tant dans notre paroisse «1 donners
lieu à de belles fêtes paroisstdes
auxquelles présidera notre dévoué
curé M. Pahhé JC. Leblanc.

Selon

Mauvaises récoltes

Les récolles de grain dans notre
paroisse ele district ont été prali
quement aulles en raison de Ta
Mtattvaise température que nous

avons eue durant lont l'été.
Les pommes de terre sont aussi

rares eL ose vendent au prix mint-
mude 125 lu potlie, Seale. ba
récolle du foin ful houne.

Aurons-nous un directeur de
fanfare et de chant?

Lu rumeur s'accrédite de plus en
plus, qu'un groupe important de
nes autorités songent à amener
lei, uit homme de valeur qui pren-
drait charge de notre chorale pa-
raisspile, de même que la direction
d'une lautfare. Ce projet serail
trés bien vue de tonte Le population
qui d'sire que cette rumeur se
realise.

Deux chics mariages

Denx chié inariages firent eélé-
baés réceamment dans Ja -eristie
de notre nouvelle église.

- M. Geoffroi Terron, fils d- M.
\itéur Perron. de ectte ville unis
“oti destinée a cle deNe
Annette Thiffealt, M. el
Mine Théophile Phifautt aus de
cette villes M Arthur Perron ser-
Vait de témoin à son fils et M.
Théophile Fhiffault, à sn fille.

A la métne messe de mariage.
M. Albert Nadeau. de Québee.
unissait su destinée à celle de Me
Marie-Jeanue  Thiffault. fille de
Met Mine Chéophiile ThiYault, de
celte ville, ML Emile Chillaalt
servall de témoin à sa soeur et M.
A, Nadeau, de Québee, servait de
témoin à son fils.

La bénédiction nupliale fut don-
nee AUX HOUVEHNX Époux par M.
labhé Jean Duval, de Lévis, demi
frère de M. Afhert Nadeau, Te mna-
re.

Les nonveaus

 

fille de

Mariés avaient
pour garcons et filles d'honneur:
M. Arthur Baeil. de Montréal:
et Me Laura Perron, M Georges
Nadeau, de Quebec of Mlle Dorilda
Thiffault,
Durant la messe, an Joli pro-

sramme de chant fut exécuté par
la chorale des jeunes filles de la
paroisse, Mie Marguerite Donli-
guv  louchait  Torœue.

Les principaux soli furent:
“Le Noël du Mariagechantépar
M. Adiren Auger: “Manne cu-
chée” choeur, avec soi par Mile
Jeanne Vadehoncoeur: “Mon
Clirist el won Hostie™, pare Mile
Catherine Marchand: "O na Reine

) Vierge Marie, avec soli pu
Mile Marie-Blhanche Lacoursière.

Iraumédiatement après Ja céré
monie religieuse, il y eut réception
chez M. el Mme Théophile Thif-
fault, parents des deux nouvelles
mariées, puis les deux henreux cou-
ples sont partis pour an vovie de
noces de quelques semaines 0
Montréal, Ottawa, ete. 

tion: MM. et Mmes Théophie
Thilfault, Aretha Ferron, de $t-
Tites Met Mme L-A. Comeau, de
La Tuques ML l'abbé Jean Duval,
de Lévis: M. et Mane Emile "Fhif-
fault, de St-Tite: ML A. Gauthier,
M. A. Baril. de Montréal; Mlle
Lauréa Feeron, de St-Fite: M.
Georges Node. de Quéhees MHe
Doridda “i'hitfault, de Stile: M.
Alvre Nadeau, de Québec: ML ef
Muse Sévérin Lefebvre M. et
Mine JOrphir Paquin. M. Chs-
mile Prigon, de Stfite: Mile
Marie Blanche Thilfaalt, de ba
Tuque: Mme W. Dessureault. de
Makarnies Mie ATrounzar Thil
fautt ML Adrien Auger, ele, ole,

Honneur au mérite

Mile Marie-Blamche Pronoyosl,
1u<titutrice, de celle paroisse, vient
de recevoir par l'entremise de M.
l'inspecteur d'écoles, J-0, Goulet,
du Département de Vlnstruetion
Publique, de Québec, une prime de
20,00 pour ses succès dans len-
seignement. Mile Yvonne Tré-
panies, institutrice du grand range.
asst Fest une prime en récom
pense de ses succès dans l'emsei-
guement.

Ils nous quittent

M. Amédée Grosleau, employé à
Lau Banque Canaudienne-Nationale
de cette ville. doit nous quitter
SOUS pet, pour occuper un poste
pour bu même banque à Le Tague.

M. Lionel ftheault.
de celle ville, nous à quittés ré
cemment, pour entrer an service
de lu Brown Corporation, à La
Loutre. PQ.

   ; '
Photi

Tableau d'honneur au Collège

Le dernier tableau d'honneur des
étèves de Académie des RR. Fre-
res de Saint-Gubriel, de notre ville.
indirnge Tes noms suivants:

Se année: MM. Emile Prépanier
et Charles Ferron: Te année: dean-
Marie Roberge et Philippe Jacob:

Ge aunée: Romeo Bordeleau ut
Meide{Lachanve: Se année: Henri-
Paud Garccau et {envi Marchildon:

te année: Georges-Trenrt Veilet-
te et Nelson Bournival: Dé année:
Clément Goulet el Gérard Mar-
chaud: 2e année: ffrançois Massi-
cotte el Bertrand Roberge: ère
année: J-Charles Roberge et BEmi-
tien Lamoureux: Cours Prépara-
toire: Jacques Carrier et Ouer
Tousignant.

Mesures énergiques pour la
perception des taxes scolaires

Liu Municipalité seotiire de ta
ville à décidé de prendre des mesu-
res Cnergiques pour encaisser les
arrérages trop élevés des faxes
scolaires à la suite d'un ordre étma-
né du Couseil de Plostraction
Publique de Québer,

Va et vient

MHe Marie-Benche Luconursière,
val allée aux Chutes Shawinigan,
dimanche dernier.

Mle Jeanne Fhiffautts ce fait
are courte visite à Graud' Mère.
ces ours derniers.

M. Amédée Grosdeau est alle
a Grand Mere ces jours derniers:

 

Nous venons do recevoir un
beau choix de Moutons de
Perse, Manteaux de Rat mus-
qué, Bcaverine, Sealette, Cha-
peaux, Robes, Pardessus pour
hommeset garçons, Peaux pour
garnitures de toutes sortes.
Napoléon Adam Gélinas, 197,

Notre-Dame.

LE BIEN PUBLIC est édit.
par la Cie Le Bien Public Les
dont M. l’abbé D. Gélinas est
le gérant, et imprimé
primerie St-Josep
rue Hart,

par l’im-
» au No 3

Les Troir-Rivières

|

|

Rine,

Annonces -- Classifiées
35 centins pour 25 mots
lc. par mot additionnel.LisZoradditionnl

   

TRANSPORT. Avez-vous
des Valises, Gollres, Mcubles oy
effets semblables & faire trang.
porter, téléphonez au No 15
Georges Dufresne, Enrg., rue
Champflour, en face de la gare,
j.n.0.

 

 

A VENDRE : Machines
pour portes et chassis, planeur
et banc de scie ronde, machine
die tenons, scie à ruban : more
toiseuse, sableuse box planeur,
et un moreur ‘“VWestinghouse”
de dix forces. Conditions fa.
ciies. S’adresser à F.-X. Ther.
rien, 20, rue Notre-Dame,
Louiseville. Téléphone : 153w
M. et J.. ino.

AVIS

Argent à prêter aux proprié-
taires qui désirent acquitter
leur compte de taxe. S'’adres-
ser no...
Arthur Spénard, Edifice Spé-

nard, 42, rue St-Pierre, Les
Trois-Rivières Phone: 456.
16 nov.

AVIS

Par la présente, je tiens à
avertir le public que je ne re-
présente que la Corporation
des Préts de Québec et que je
n'ai d'intérêt dans aucune'au-
tre maison de finance au
Canada.
Auguste Desmarais,

Louiseville

 

RENAFDS ARGENTES.—
À vendre à bonnes conditions—
sujets de premier choix, enre-
gistrés.  Reproducteurs éprou-
vés. S’adresser à M. Omer La-
roche, 218, rue Sainte-Ursule,
Les Trois-Rivières, P.Q.

16-18-23-25-30-1-6-2-
 

ON DEMANDE Un ferblan-
tier, connaissant aussi les sys-
tèmes de chauffage. Bon sa-
laire. Travail régulier. S'adres-
ser à L.-P. Ducharme, 223, rue
Laviolette. 8-13 - 15

 

SANATGRIUM
DEBLOIS

LES TROIS-RIVIERES,P.Q.

Traitements des maladies
nerveuses et chroniques, neu-
rasthénie, rhumatismes, dys

pepsie, artério-sclérose, mors.

phinomanie, alcoolisme, Bley:

Application des dernières mé-

thodes scientifiques y compris:
Cure d'eau, électricité, mas-
sage, bains de lumière etd'eau
miünéraie, rayons ultra-violets,
régimes spéciaux, etc.

‘Confort moderne, service

d’ascenseur, solariums. FF

très modérés; chambre et pen-

sion depuis $14.00 par semaiffé 8 13 -15 20 22 Prospectus sur demande.
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Placements

Cie Electrique Ste-Ca

La Corporation de
132, rue St-Pierre,

Représentant aux
Trois-Rivières:

9, rue St-Pierre,  Brique Frontenac Ltée 6! 4”; 1933 - 43

Renseignements additionnels sur demande.

Téléphonez ou télégraphiez vos commandes à nos frais

QUEBEC

L. Létourneau

Tél.: 205

Intéressants

therine 6%, 1933 - 43

er

Préts de Québec
Téléphone: 2-8748

séc, gérant de 1'v-

nion Régionale des

Caisses Populaires

LesTrois-Rivières.
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* RESTEZ,
RESTEZ SUR
VOS TERRES

LA PAGE
AGRICOLE 

Vos Ancétres,

vos Enfants

seront heureux 
    

Le Programme de
l’Assemblée Annuelle

de l’U.C.C. à (tuébec
MARDI, LE 13 NO/EMBRE

Séance de avanti
Messe:

9 heures —- Messe basse à la Basilique. Chant par les congres-
sistes. Sermon.

Inscription: ; . ;
160,” Rassemblement de tous les congressistes à l’Acadé-

mie Commerciale. Identification des délégués
officiels des cercles.--Inscription de tous les congre:-
sistes. Réunion de tous les aumôniers.

10.45 hres — Bienvenue par Son Honneur le Maire de la ville de
Québec, Monsieur Oscar Auger.

Ouverture:

11 heures Ouverture de l'assemblée par Monsieur Aldéric

 

   
 de cercles commencent à expédier

coopéralivement an mois dail,

poids de 70 livres. l'expédition
se dail à certains jours, dés que le
cercle peut fournir assez d'aggeuux |
pour remplir nn où plusieurs wa-
ons à la station du chemin de fer.

Les agneaux sont apporlés par

les propriétaires eux-mêmes ebpe-
sés ebelussés ait Far et à mesure du
chargement, On accepte lous Jes

agiteaus bonus pour la bonehierie et
pe-ant depuis 70 livres, Les :
gents i commission et les salaisons
sont avisés de l'arrivée de ces expé-
dition et soni loujours prêts à en
oifrir nn bon prix. Grâce àcesys-
rane  d'expédilions coopératives,
où réussit à (entr le marché pour-
vu de bonne viande d'agneau de
Lable pradant l'été el on prévient
l'encombrement quise produisail si
souvent autrefois vers fa fire de l'au-
totune. lat grande majorité des a-
gneanx soul vendus aux foires el
aux ventes qui =e Hennent privei-
palement dans le mois d'octobre,
sous les auspices rénnis des Minis-
tères fédéral et provincial de A-

Lalonde, président général de PU.C.C. gvieulture. Le nombre de foires
11.15 hres - Æppport annuel du secrétaire-trésorier. Ales de celle façon où qui
12.15 hires - - "Temps libre. ve doivent encore être lennes avant}

Séance de l’après-midi:

Le rôle des aumôniers, par Monsieur l'abbé J.-A,
Picotte, aumônier général.
Revue de l’année par M. Aldéric Lalonde, président
général.

2 heures

2.30 hres

~ AL. .
3heures Etude des statuts et reg)outs en vue d’organiser

. A) ~ .des sections telles qu 3 su le Bocrenbond belge:
lo- Section économique iq “operation pour az hats
et ventes, par Monsieur, -orges Drouin, président

de l’Union régionale deyrseauce et  antenac.
20 Section de publicit{ ct de ren “ements.
Organe, par Monsieur 'abbé J.-A F.. te, aumô-
nier général.

6 heures - Temps libre. Î

Séance du soir:

Son Eminence le Cardinal Rouleau.
Cercle d'étude, par Monsieur Mathias J’Amours,

vice-président du Cercle des Trois-Pistoles, Témis-
couata.

Collaboration a l'organe de publicité, tribune
libre, etc., par Monsieur J.-S. Belzile, Saint-Fabien,

0 :Comté de Rimouski, directeur de I'U.C.C.
. —Comment tirer profit des connaissances des a

gronomes et des techniciens agricoles, par
Monsieur J.-C. Magnan, agronome de Portneuf.

8 heures

Mercredi, le 14 novembre:

9.30hres Propagande, par Monsieur J.-B. Lacasse, de Nord-
Témiscamingue, directeur de l'U.C.C.

9 heures - - Amendements aux statuts et règlements, s’il a lieu.
10 ?’  — Comment augmenter les revenus des cultivateurs,

par Monsieur L.-P. Roy, chef du service de grande
culture à Québec.

10.45hres. Résolutions diverses.--Loi antidumping, protec-
tion des produits laitiers.

11.15hres Manifestation au Monument Louis Hébert.
12heures Temps libres.

Séance de l’après-midi:

Résolutions diverses (suite . Election des officiers.
—- Bénédiction du très Saint-Sacrement et consé-

cration au Sacré-Coeur.

LAVENTE
DES AGNEAUX

2 heures
4 ”"

 

lrovinec de Québec, Les agneaux

c…erve- pour l… -—produetion an-
vous été écouléshon prix vat la

 

DANS LA PROVINCE TE Jo Gort ores Celle organisation
QUEBEC des oi © presque enlicrement

récoin vs industrie ovine. spa *-
Les cercles d'élevage de rroutons {cialettes* oa point de vus des a-tal

se sont veudu: à prix avanlagenx |
depitis le cou men ment du maj 1 Cyvcligag. qui n'out jamais nm

dent, cl bas con qui té sont pres

la fin de la saison dépasse li cen-
Laine. Ou y organise des concours
proue lesquels des prix en argeul
sont pourvus car la Division de
l’inctustrie ceutirile du Ministère
fédéral de l'agriculture, Les agro-
names et des propagandistes en

Fiadustrie ovine unissent leurs effors
pour assurer le succès de
foires, qui fonl connaître mieux
que nulle autre imitialive ne pour-
rail faire, fo qualité des azceaux
de bonelierie produits sur les formes
de da provinee de Quechee.

ces

‘Publié par le Directeur de la
Publicité, Ministère fédéral de
l’Adriculture, Ottawa.)

NOTRE
LANGAGE

55 ORIGINES MARITIMESss!

Dans nue conférence récemment
donnée à Québee, M. Vabhé Chris-
ty Foy a étudié les termes marins
dans trotre parler populaire. I

aiiribae naturellement à uos
origines normaudes. Nous déla-
chons de sa conférence cvs pages

topiques.
Nus ancêtres cependant ne fu-

rent pas tous des Normands, el
je ne prétends pas non plus que
notre laugne est exclusivement ni
mnême pntieliment normande. Je
veax >tpplement rendre comple
de certdns termes de marine, qui
figurent parfois. avec une audace

vralment normande, dans notre

parler populaires ot notre peuple
est aujourd'hui st sédentaire of si
pes marin, qu'il faut bien, mia foi,

remonter aux pirates Li mer
pour expliquer comment de braves

les

de

<Eautre-hätimeut que LA maisomda
grange of le hangar, fidèles à de
lointaines origines, conservent
l'habitacle d'amarrer le chevat,de
le démarrer, d'aborder quelqu'un
d'accoster là où il n°V 4 purs de cô-
fox, dFmon ect un bateau cn lerre 
 

ont cu une boune saison dans la|qneaux de boucherie. Beaucoup (ferme, aa ménie de tomber en
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B|s¢chée de sentime.

ds gue leurs agneans ont abteind led

bottes comme une barrique des-

Si Loulefois notre peuple n'a pas
subi à ce point la Toi de l’héridité
normande, eb sil n'a pris que
dans son imagination les termes
de marine qu’il emploie, je laisse
aux savants de nous expliquer par
quel autre miracle la marée refoule
ses Vagues Jusque dans nos campa-
nes el des bhraits d’arrimage ont
en écho jusque dans nos foyers
terriens, En voiet quelques exem-
ples  Le verbe gréer, on plus commu-
nitmeni greyer, ost saris conteste
de nautique genèse, Nos habi-
Lents l'assatsomment sax sauces les
plus variées. Quelest celui d'entre

qui na jamais entendu cet impéra-
tif non catégorique: ‘“Gréve-toé,
sa mére, on va aller veiller su
le beau-pére -? Or, est-il quel-
que chose an monde qui ressemble
moins à nue barque que eel
objet de tendresse 7? La mère ne
s'en offense pas. Elle ao compris
et donne des sous-ordres à a
grande fille: “Grève le petit”.
Ce charmant pelil être, qui n’a
jiunais vu d'autre mère que la
sienne, el qui n'a jiunais bu que
dulait:…. Pour faire suite à ce gre
vage, il fan! lout un grément:
il faut gréyer la bouteille du
petit, greyer le cheval et la
carriole; el l'on sait qu'il n’y a

«té ln façon de parler. Ne crai-
ener done rien pour cel équipage
en partance. Il
aucune avarie.…lou
puat-être le petit, qui & quelquefois
suns que Fadllire de la Grise en soilt
ralentie, ses inoffensives avaries.

na dégrayage, Le beau-père, plus

henteux de cette belle visite
que les côtiers d'autrefois dur dé-
barquement des pillards normands
dira: *Dégrayez-vous, les en-
fants’. Alors Toul le monde se

dégreye. Le petit se chargera

lui-même. quand on aura dé-
crever sa bouteille. I à su manié-

re à lai, personnelle, inconmanies-

tive, de seu nequitter, Remar-

quez en passant comme l'originalité

ehérit Lt natare et la jeunesse:

Le verbe arrimer, qui à à peu

près le même sens, n'est pas moins

riche d'emplois pilloresques où mé-

me romantiques. Le grand gar-

con qui commencede sentir l'amour
rire das son coeur eUune naissante

moustache chatouiller sa lèvre su-

supéricare. est vraiment bien arri-
mé pouraller voirles filles. El

cet arrimage est exceplionnelle-
ment extensif: car il y faut com-
prendre un cheval fringant. un
attelage flumbant neuf, une voiture

à lu dernière mode, une belle

terre avee ane  sucrerie sans

doute, de bons bâtiments el un

gros roulant, et, il ne faul pas

l'aublier. un brau gros poêle à
trois ponts... En Faut-il da-
vantage pour mettre de Fenchante-
dans les rèves de sa hlonde 7 Cet-
te dernière serait. ma foi, bien

avisée, si, pour corriger ce qu'il
voa de trop hardi dans ces méta-
phores, elle alfait lai chanter: 1
était un petit navire, qui n'a-
vait jam, jam... jamais na-
vigud... Mais il deviendre plus
marin que janis, si elle lui donne
la pelle. Mors de pur cetle
erre d'aller, il virera de bord
s'accotera un moment pensif
amont fa fausse porte pais s'en
ira allege. S'il ne chavire pas
du coup, il se liendta au large
poiquelque temps, en attendant

abordable...
Le verhe amarreref les amarres

en pénéral rendent les services

les plis signalés. Cn amarre les

amarre son tablier, on amarre
sa cravatte, on amerre fe chev: |
el un grend nombre de quadrapé-
des domestiques. Enfin que n'a -
marre-t-on pas? Vous savez
pl'il y a des fous à amarrer.
Mais vous ignorez peut-être que
le comble, c'est l'expression sui-
vaute, qui friserail le saeriiège,
<1 elle ne marqueut l'attachement
religieux d'une brave paroissienne
qui fait dau ened prom eel
cloge remarquable: “On est pas
près d'en amarrer un pareil‘.
Quand on mange comme des

défoncés, que les chemins «é-
foncent.qu'il faut qu'on débar-
que, qu'on cale dans Ia neige,
dans le vice, O4 quand on se cale
dans -les lettres où dans les
sciences;quand on pilote la neige
ol qu'en pilote un cheval:

qu'on pilote un bill au Partersent :
quand les carrioles drivent comme
des navires, Vous croyez un
tant soil pet tax revenants,
1'inaginez-vous pasque c'est l'âme
des avenlariers dela mer quirevient
flottersuelesièores dos arrières-ne-

“
tds:

si

Mais je m'aperçois que je sis
sur un terrain glissent. I me
faudrail une gaffe, où je vais en
commietre anez el ce net pus
Fendtoï. La salle ost tr) bon.
dée de monde; ilxenude mâtés
amont fa porte. Et pais, il yoo 3

A
“

A
S
A
E

R
E
S

assez longtemps que je parle sans
démarrer, coe le oo dlonge ça

|

|

!
vons, at fait de nos moeurs rurales IR

 
vien de maritime daus tout cela fs

ne leur arrivera
exceptef

n'en sera que mieux équipé.|
Quand on sera arrivé on procédera

 

ane juarnée où la belle sera plas |

cordons de ses bottines, op,

quand où pilote dans Ia vase oa |

dans les oreilles; il est temps
que je vous largue tranquilles.
D'ailleurs, je sais bien que tout;
le monde n'est pas de mon bord:
et si je continue je vais me couler
a pic... Arrétons-nous done ou pla-
tôt allons de l’avant pour échap-
per à cette mer démontée et vo-
guer sur des eaux plus paisibles.

 

Si votre etifant à le muid-
heur de ‘’mouïler'* son
lit, il n'y a qu'une seule À
chose à faire, lui donner §

“ss VURINOL ”
Le seule traitement scien-

tifique contre l'incontinence |
d’urine chez les enfants, fa- |
briqué selon la célèbre for-
mule du Dr Ladrieu Mont-
pellier, France.
—Prix $1.00 — Envoi
par malle.
Les Lakoratoires de l'Eucalyne

franco

En vente à let

Pharmacie L.-A. HEBERT
54, Ave Laviolette Tél. 142

Les Trois-Rivières,

RE EEEDN

 

 

;

|
|

toutes sortes, neuf et |
de seconde main, en ven- |
te chez

ap. E Godin
 Négociant en gros

Spécialité - Tabacs,  Pipes, Cigares, Biscuits, Su-
creries, Chocolats, Jouets,
Poupées et Articles de fan-
taisie.  
 
 

Chambre 23, Edifice de la
Banque: de Commerce

Les Trois-Rivières.

 

 

Notaire Tél.: 3140

Henri Lefebvre
NOTAIRE

Argent à prêter. Adminis-

tration et règlement de

succession, etc.

BUREAU: No 42, ROYALE

Bureau spécial à Saint-Prosper
le dimanche.

 

 
 

Assurances Générales

A. J. Gouin & Cie
Feu, Vie, Accidents, Ma-

ladies, Responsabilité
des Patrons, Bris de 1
Glaces, Auto, Voitu-
res, Golf, Pluie.
Bureau établi depula plus

de 30 ans.5

! TEL, 114, 4, Du Platon
+

 

Dr Roch Hébert
SPECIALISTE

Maladies des Yeux, des
Oreilles, de la Gorge et

du Nez

Bureau et hôpital privé
31a Des Forges. Tol. 1425
HEURES DF BUREAU

9à12a.m.1à5et 7ùA8p.m.

Diapensaire

Les mercredi et vendredi de
7 à 9 hres p.mu. 
 

 

W.-. FONTAINE, 0. D.
SPECIALISTE POUR iA
VUE, diplômé de l'Institut
K. C. H. O. S., Kansas City
Mo. Licencié et Diplomé

de la A. O. O. P. Q.

OPTOMETRISTE OFFI-
CIEL DU CANADIEN PA-
CiFIQUE.

SPECIALITE:

Maux de tête.—Yeux cro-
ches redressés sans opéra-
tion.

Livraison immédiate de ‘out
ouvrage. Consultations: lyn.
di, mardi, mercredi et jeudi §
9 u, m. à G p. m., vendredi et
samedi de 9 a. m. à 0 p, m,        | 492 5T-Man Tel 965
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Notaire

2, Des Forges, Trois-Rivieres ||

j Médecin

3 | Docteur R. Dugré

!
|

| Al buredn: 2 à

 
 

Téléphone Boll 717

Victor Abran
Notaire

Argent à prêter, assurances,
collection, etc.
34, Bonaventure,

. Les Trois-Rivières
Bureau à La Pointe-du-Lac,

tous les samedi midi à lundi
midi.

ITER

 

Médecin

Dr ALEX. ACHPISE
Diplômé de la Faculté de
Médecine de Paris. Licen-
cié du Conseil Médical du
Canuda et du Conseil mé-
dical de l'Empire Britan-
nique.
Spécialité: Chirurgie générale
infantile, Maladies des voies
urinaires, Maladies des femmes
Consultations: de 11 à 12

a.m., de 2à5 p.m. et de 7 à 8.30
p.m. tous les jours.

A domicile sur rendez-vous.

72, Royale coin des Forges,

Dispensaire : Mardi et
jeudi de 7 à 9.

Tél. 469

 

 

CARTES PROFESSIONNELLES

 

 

 

Chirurgien-Dentiste
Tél. Bureau) J $
«  Résider:ret bats

Dr J. H. BELAND
Extraction des dents sons douleurs.

Teaitement de lu Pyorehée pur la Vneci
nothérapie. Travaux dentaires exé-
cntks Avec soin el promptement.

Heures de Bureau : De 8 a.m.
à 5 p.m. Lesoir de 7à 8J

Bureaux: 26a, Des Forges

 

Avocat

Tél. 1050 J NO aire Tél.: Bureau 3144

Rodolphe Beaulac | Résidence 19597
BALL. {| Alphonse Lamy, L.L.L.

Avocat ct Procureur | NOTAIRE

Argent à prêter, admi-
nistration, règlement de
successions, etc.

   
   

  

 

  
PRAITT Et,

 

 

N
5 | 29,rue Hart, Trois-Rivières

|
 

Tél: 1170

Dr J.-H. Remington
Des Hôpitaux de New-York

SPÉCIALISTE pour les
Maladies des enfants
Opérations de la gorge

“

Consultations: 2 à 4
et 7 à 8.30 hres

Bureau: 61, rue Ste-Julic

  

 

 

Tél. 1526

Des Hôpitaux de Paris,
* Lyon, New-York

| Chirargien à l'Hopital Saint-Joseph
   
  

SPECIALITIES:
Chirurgie des organ ‘ni

res, du système ux
‘ tube digestif,

CONSULTATIONS.

del 2408 duigp, mu.
sur rendez-vous,

 

 A domicile

56, Ave Laviolette.

 

 

Médecin

Dr J. À Rousseau
Directeur du Disrensaire

Antivénérien.

Bureau privé de
10 a.m. à 4 p.m. 7 p.m. à 8

{ Maladies des voies urinaires
| L ‘ femmes
| ‘ de la peau

| Tél. 119 28 rue Royale

 

Avocat Tél. 200

Maurice Fortier
f \ Avocat et Procureur

Bureaux: 19, rue Hart

Les Trois-Riviéres

“A St-Paulin chaque fin
de semaine h
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REMEDES DES FAMILLES

La Médecine Indienne
Enrg.

4, rue Richard,

2e Plancher à droite.

Téléphone 2298w
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Téléphone: Bur,| Tee Bue
J. U GREG
! Notaire OIRE
Argen, à pri

Titres, PAu
ections,

26a, Des Forges,
Les Trois-Rivières,

Bureau 6 Bt-Maurie i)
es Luudi 9cSani aid

Propriétés à vendre,

» TT
Notaires

Examens ge
nees, Cy).
ae,

J. A. Trudel, J, E, Gulllet

Trudel & Guille:
Notaires

Argent à prêter, Ràde falites et de SuessExamens de titres, difficulté,commerciales. Collection, etc.
Bureau: 36 rue Alexandr,Tél. Beil 491, Trois-Rivières

—_——

Chiropraticiens

A.-E.HUNT KiNG,D(
Docteur en Chirepratique

Trois-Rivières
Sa, rue Alexandre. Tél, 1913

Shawinigan Falls
26, Sme Rue Tél. 123

Grand’Mère
rue St-Jdèques Tél, 497

: TIT |
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Médecin Tél. 6|

Dr Maurice Caron
Ex-Klève des Hôpitaux de Paris

Syéclalité: Chirurgie Générale
Maiadies des Femmes,

Maladies des Voies Urinaires
Traitements Electriques

Consultations: de 10 à 2-
de 2.50 et de 7 à 3.30 p.m, 6, rue Ste-Julie.

 

Avocat

Téléphone: 1065

Rosaire Marcotte
B.À., B.C.L,

17, rus Alexandre

Les Trois-Rivières 

  

Avocats

Robert Trudel Albert Paquin

Trudel & Paquin
Avocats et Procureun
 

20, Bonaventure Tél. élw
Trois-Rivières

Bureau du soir

au No 446 St-Maurice
chez le Dr Coutu.

PETER

 

 

Avocat

Téléphone 329

Roger Bisson

Avocat et Procureur

LL . ao

142, rue Notre-Dame

Les Trois-Rivières.

TEE

TEE

A

Comptable ct Liquidateur

Tél. 329 Casier Postal 61

Henri Bisson

Comptable et Liquidaleur

Syndic cn matière de faillite.

Règlement entre débiteurs et

créanciers. Perception etach

de comptes. 35 ans d'expé

rience à votre service

142, ruc Notre-Dame,

Trois-Rivières
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Avocat

Joseph Barnard
Avocat

8 rue Hart, Tél. 66

Résidence: 108 rue Des For:2l

Tél, 1299]

Avocats

761. 930 Casser Postal

Edifice Power, TroisRive
Bureau, v 2°,

Jacques Phil pe Bigué,£ R
Georges ouin,

Barcan, Bigeé & Ge
Avocats Des Forgessyikw
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, a f $ * > vécue fait —ee
: svendes ~ Ne Cv L0t VTCMOC | UN RECUEIL TRES ATTRAYANT

Legen “ove la forc —eeorce . . ;

Récits L'Almanach des patriotes est paru. C'est le quatorziéme dea -

des peuples série. Son enractère essentiel n’a pas changé. Il reste un minnél*dé -
patriotisme populaire. Des collaborateurs ont repris el résumé la ’

doctrine que l'Action Canadienne-Française répand avec un zèle in-
assable. Il p:ésente cependant nue illustration plus complète que ar

_ les années passées. Douze dessins inédits fournis par l’artiste Arthür
pueSEEN ECSTESESESSO Lemay, ornent chaque mois du calendrier. Dans le texte,'orta dispoié ..

° , quinze caricatures d'actualité expliquées par une page de commentaires |
. . > . : ; » on, 1

U A t L'amour du sol, de la maison; Pamour de la vace, du beau parler:jers cet éternel le demain Véritables mots d'ordre qui méritent d'être médités. L'Almanagh ;
Sern . . RY .. ; : 5 . . , . Le draft ; EY . Jo wR ob

n X 1S e l'an.cur de Dieu, de son Eglise, de son ministre font vibrer le coeur du | Dieu des temps, c'est toi qui me |contient également d'antres illustrations et des articles variés comme |
poêle, M a observe la maison vide... pousses: l'indique le somnutire qui suit: :

- . Dans la douceur de In secous € :tite vais ‘ ans la douceur de la sccous €, - ë

Monsieur Nérée Beauchemin est médecin I exerce à Vama- Petite maison basse, au grand chapeau pointu. de sens la douceur de ta main. SOMMAIRE !
“he deprtis cinquante ans. Ix est ne en 1851, , eae 0

ehiche,CPPmodeste et un artiste 1531 El encore a maison solitaire: Comme l'enfant. l'âme ravie: 1---CALENDRIER

‘ors 1897, il publiac un premier volume. Floraisons ms inales de m'abandonne à ta bonté ‘une -
verrear il a arate en ses carlons neaminuts. Avec sa porte close el ses carreaux en deuil… let je bénis la volonté To [Comput de l'année 1929,Depuis, ù we var las s. les chants dont le compa- Qui pro‘onge encore ma vie, Calendrier et série de 12 dessins inédits, par Arthur Lemay or

sition occdprt PES FT nt + répète, daus Faune de ses meilleures pièces . : oe "| Nouveaux élus à
‘ A nier : ’ : os worl . : . ' + CRUE ses ares pieces, le : - °: NOUVEAUX chs,

1 été dernier, un am de l'histoire,des arts et des lettres, fit enquête ! le voeu dr Fama Eu Nérée Beauchemin, 1 i Préface LLLLHermns Bastien ,‘

«lL nous ADE asle pal palme Dr re dns los Liroies ce l'au- Lorsque mes terres assoiffées vérité ‘ to i Las N Mi vitique | ;

ur ieta dans Je publie des brihes, des quatraîus, des slances- À 5 assoilfers vite, d'accord avec la critique :
teur, 1 jeta ol: puri wes nine es quatrains, tes slances Brûlent sous nu soleil de leu, mnatnime.suduers nu des plus ero II LA VIE RELIGIEUSE ;
Et cet indiserel réclama, avec une respectneuse sévérité, mais publique, Aalieu de m'adresser aux Fées les ™St ;

ment, quele poète nous donnâl au second volume. ui pr un des plus siecres pocles canis}, issionnaire M.l'Abbé Ge
1 éette violence à Monsieur Beauchemi , A sainte Anne, je fais un voeu, diens l'avance missionnaire... M l'Abbé Geoffroy

I! fallait cette vioten | i - a ee Teri, | Elle neas vatat ‘ La jeunefille catholique o.oo m- M. l'Abbé Emile Lambert
i ime, que vient Justement d'é iter l: ibrairie d'Action- pee , . . ee i lle catholique ooo [PA ;

Patric. Tntione,due J Udié iter Ja Librairie d'Action Plus Tom il raconte la légende de l'eaa de Pâques, la prière au- Versles missions 0.40 2e a ee etes XXX '

Canadien» Beanchemin, d ; Ne cestrale, le chapelet des morts: : Le clergé en Neadie o.ooR.P. Omer LeGresley :

Monsieur Beauchemin, dont on admirera la vare Lawiliié, sc x. Aux grands mans, les grands remédes ©. Paule Lachance
complait aux murmares d'une muse très réservée: Sur les larmes de Job dont la chaîne de fer e qui importe

suis fil une raison Mon rêve n'u i LL, Porte le crucifix de cuivre el la médaille. . II- LA VIE NATIONALE

Je me ei M mesure i enPA fatalgu té > Grand'Mère, dans la chambre, égrène, maille à maille, ’
De mep i pilamesure Le oi re case dela demeure Le chapelet, pour ceux d'autrefois el d'hier. aujour dl Notre palriotisme o.oo...Antonio Perrault

up ne ciel natal azure Tons \ as ce gevoirda goûté Les éclaireurs eanadiens-franeais LL. R.P.O. Bélanger, S.J.

Qu'un coin de atalazure. œulela paix intéricare. Bref, il faudrait tout citer: la pièce intitulée Prière, l’Angélus I TOUT . Deux clichés funestes oo... es Elienne Robin

lis qu'il sv complail. par LL . lyrique, Liturgie: JE est plas important aajoar- gone souviens (poésie) «ooHorace Guay y
x dis1 ilycomplail. parce que je vois qu'il le dit. d hai d'avoir de bonsjournaux que La première de nos entreprisongpçionulez,pdt l'abbé Angé LaPalme

aie Si > i . * *s, SOOT > 11. \ . . , . + ue . a : > 4 yO » vo. * Ce - pie sé?

HS Toi os ' or ait Tiree ew coca % de sou village pour; as -°2 Précédaut les Hambeaux et le Lhuriféraire, ‘ on magiques confér hes el “© 1 epilogue d'une belle lutle cee “esa Xta .

gonuaitre l'univers, pensait Jules: Lemailre.-— ol il l'affirmait non BEL par les deux induts, en triomphe escorté, Sp'endides  congres, parce que le[Un monument à La Fontaine... .. dean Tavernier

sans ironie à l'égard des grands voyageurs. Le dinere, portant haut l'évangéliaire journal c'est ut congrès permanent,

Monsieur Beauchemin chante la ‘Patrie Intime”. Et cela lo Monte à l'ambon, parmi l'encens et la clarté c'est un conférencier qui parle, J

conduit très loin, comme vous l'allez apercevoir. ’ oe non à un millier d'auditeurs, mais|IV LA VIE LITTERAIRE

» puête est doué d'une sensibilité sicale très vive 1 can- . . . . . à des centaines de mille i ose
Le poète Ld té lu ; ens ilité music tle (rès vive. La cam Il y a, cependant, deux poèmes qui se suivent el qui consacrés} es centaines de mille. KA, Nérée Beauchemi XXX

pagne, certes, Jui apparaît dans ses fraits el ses fleurs, ei! nous leJau vieux parler ue se peuvent passer sous silence: fait eutendre non tous les deax ans,

|

NéréeDeanchemmsr eseceea .

révèle, mais c'est au chant des oiseaux, du rossignol, du merle, du gogla ) oC mais tous les jours, qui soaléve, [La podsic du foyer on oo …Mermas Bastien

qu'il s'arrête le plus ordinairement : Ton idéal est assailli non les applaudissements d'un mo-| L'ours qui veut des noix (conte) 0.220. Lionel Duforl .
sa . “. ‘ > ss . . ° . . ” . .. +. qe » r *

D'où vient cetle roulade ailée Enfant. la lutte recommence ment, mais des convictions qui| Un réveil régionaliste 2000200000 00e. M. l'abbé Albert Tessier
. . . « « 1€ ot . . . - . . î .

Dont la bise coupe le fil ? Gardeln fière accoutumanee vont loajours grandissantes. d'uime lhiver (poésie) o.oo… . Henriette Charasson ,
è > > : : * . .« A . copes boo | . . ’ . > My" \

Le : SU NT wo froves, le prine Aravers tes jonrmunx.ooo Ml’abhé E chard:
ee D'un parler qui n'a pas failli, Oui, mes frères, le principal] A tra j MPa Slicnne Blu chord:

wet

Tandis que le moineaa goal Rien n'imitete timbre clair
S'abrite el couve à l'aventure, Des cris d'orgueil et d'allégresse
C'est dans les fleurs el la verdure Que, dans son indicibleivresse
Que niche et couve le goglu. Fon coeur éparpilte dans Pair,

11 répète le mot du pinson des guérets:

Sa lurelure est le thème
Tant de fois rossignolé:
“Fème, semeur, sème blé.
“sème, semeur, sème”

; De son cufance, c'est le chant des oiseaux qu'il tous cite le plus
Volontiers:

Oh! c'est mon etfance éveillée,
Clair chanteur des prés, que j'entends,
Dans les sons de flûte éclatanis
De ta radicuse envolée.

, Tl a du reste, de pareilles lervears pour les eleches, chanteuses
d’angélus: °

Carillons snerés, sur les fonts
Que le baplisière surplombe.

Elles chantent sous les tuiles
Duclocher, depais le temps
Oùleurs bronzes palpitar.is
Ont reçu les saintes huiles.

Leur sonnerie, en tous lieux.
nrameet le coeur comprise,

S'élève, se vaporise
En musique, jusqu'aux cieux.

EL puis, renzarquez Lout ce que lui font entendre La Montagne
et la Plaine:

Quelle musique d'or et de bronze accompagne
La prière que chante, au fointain, la montagne?
Quels accords alternés, la colline et les champs
Modulent dans le pourpre et l'embre des couchants ?

i Le profane voit la plaine el la montagne. Elles chantentpeu,

ou prou pourlai. Mais cel artiste les entend encore plus qu’il ne les
it pp qu ; %. Gat Si . ue , Anvoit. A tire veste seute pièce, Vous vous convaincrez de son précieux
privilège.
1 Mache aax masicions du clocher natal, où aux pelils chanteurs

in wsquels de son pays, Monsieur Beaachemin,a cependant, de plus
rules affections.

C'est pour la lointzine jeule elles ateux d'outre-mer:

O non coeur, Jamais n'vallie
Le cher lien qui te lie
Par-dessas la mer jolie,
Aux bons pays, aux doax lieux,
D'où sent venus les Vicux.

> n * ;Pour ta Canadienne:

Fle est Bonne, franche, et télle
Que l’amonreux de chez nous
Ne courtise el n'aime quelle,

>»Pour l'enfant baptisé:

Gloire el féle au pelil peien,
Qui, selon l'antique promesse,
Couar el âme, devient chrétien!

Viens entre les bras de ta n ère,
Viens, Les beaux grands yeux dans les siens,
A son épaule, à (a manière,
Newer les doigts de rose. Viens!

Quand it en arrive à la mère, sa voix s'émeul:

Grande chrétienne, humble sainte,
Qui, forte divinement,
Monte au calvaire, el, sans plainte,
Soaffre ct meurt, ivre d'absinthe,
Sur la croix du dévouemeni!

De lu grand'maman, àl parle avec ce respect el celle tendresse:

Aaguste mère de ma were,
O blanche steute, nrorte un soit
D'avoir vécu la vie amère:

Petite veieille au coeur battant

Garde ce pli
Noble et joli,

Le verbe du clocher natal
A gardé Loute su puissance,
Et le vieil esprit de la France
l'oursuit l'ancien chemin royal
Vers les grands fonds de l’Idéal.

Enfin, que faut-il ajouter ?
Vous irez certainement vous abreaver à celte source d'eau vive

et st pure.
Monsieur Nérée Benuchemin, malgré qu'il en ait, exagère dans

sou avanl-propos, 1 accomplit plus qu’il ne promet. H chante—
en vers de sept, huil, neuf ou douze pieds—son village, et la nature:
la maison el ses hôtes, les anciens, l'aïenle, la mère, l’enfant: sa langue,
et les nobles résistances à l'assimilation; sn foi, le respeet du prêtre, la
prière à Plesprit, an Verbe, à lu Vierge.

Monsieur Beauchemin sent l'âme des ¢
prend leurs caractères éternels.

Il sait ce que murmure, au coeur sensible et élevé, l'intimité de la
famile rurale, la sévère douceur des mocurs chrétiennes.

Il sent, comprend, sait la musique des choses; des ames qui passent
duns le rayonnement de son âme, el il nous traduil celle musique
amoureusement,

De son petit cercle d'horizon il embrasse justement. Lous les
problèmes chers à un Canadien catholique ei français.

Santé morale, santé intellectuelle, santé arlistique; on respire fort
à l'aise, largement, en écontant la musique de Patrie Intime.

A l'époque des Floraisons matutinales, on reprochait à Mon-
sieur Beauchemin le trop grand souci du détail, un certain mnniérisme.

Le poète ne dédaigne pas le détail, en effet. C'est un arliste exi-

hoses famili¢res: il com-

geunt.
A cause de cela, vers 1897, on le rapproche de Gautier,
Cette fois, non.
Il n'a rien perdu de son élégance, de sa grâce, mais il a gagné en

sobriété, en robuslesse. :
Il m'est venu plutôt la curiosité delire, péle-mêle, des vers de Mon-

sieur Beauchemin et des vers de Louis Mercier, les uns et les autres
soutenus par la même haute inspiration.

Le souffle chez Mercier est plus large; l'allure d'une simplicité
plus virile. Mais Mercier est le premier poète de langue française que
NOHOONEente siècle, s’il faut ‘en croire certain critique français—
-et mes préférences. EL Monsieur Beauchemin sontient purfois lu
comparaison. Ce n'est pus un mince mérite.

Je vous conseille. en tous cas, de vous chanter l’Eglise liturgique
de Beauchemin, et tout de suite l’Eglise Martyre de Mercier. Vous

de notre artiste de Yamachiche. »
Patrie Intime ajoule un beau joyau à l'écrin de notre poésie cana-

dienne-française. Je regrette n'avoir pas le loisir de le marquer avec
plus de brièveté el de force, -

Ferdinand BELANGER
“L’Action Catholique”

 

le plaisir de moduler les stances
d'un aède d'autrefois. Cette sim-
plicité dans la prosodie — lu
simplicité, a dit Michelet, est ce
que l'on Llronve après bien des

Toute une vie

 

Toute su vie fut vouée à In[efforts — frappe parliculièrement
poésie. Ce n'est pas qu'il ait|dans Une sainte et la Prière du

vieillard. La sincér.té dans l’é-
lan rappelle Sagesse de Verlaine

accumulé les oeuvres. Au contrai-
re, Nérée Beauchemin s'est souve-
nu qu'en art, c'est la qualité quiet la Lransparence du symbole
compte. Qu'importe pour la pos-[remémore les poèmes de Louis
térité une produclion hätive! |le Cardonnel. ’Foute pensée ex-
Dans la solitude méditative qui

fait Jes artistes, le poéte de Yama-
chiche « observé la’ vie, la vie
idéalisée par son âme Ii a aimé
son foyer,el dans son foyer loule
su race. ll a levé les yeux sur
le clocher de son paysage, et il
a compris loul le symbole de
l'histoire nationale. Il a admiré
les sites de sa petite patrie, et
il a chanté admirablement la gran-
de patric. Rien d'étonnant si ses
vers étincellent de tant de begnté.
Leur éelat ne vient pas des rythmes
savants mais de l'accord harmonieux
entre les pensées el la forme qui
les revêt. Relisez les très belles
pièces Ce Patrie Intime el vous
verrez qu'on ne peutleur souhuniter
de forme plus définitive que celle
que leur a donnée le poète. On

primée par le slyle—prose ou
poésie—provoque nécessairement
des rappels. Nous vivons Lous
des mêmes idées et des mêmes
sentiments, Mais l'intelligence:

aux vicilles idées.

Nérée Beauchemin, avee Flo-
raisons matutinales, avec Pa-
trie Intime prend dans notre
poésie figure d'un chef de file.
Humble comme les vrais artistes,
il n'a pas songé à tel rôle. Mais
avec une certaine manière d'Albert
Lozeau, il demeure le chantre
exquis des sentiments intimes, de
la solitude créatrice, de la foi
profonde de lu vie quotidienne
de la foi mystique l'An-del?

«or+ Des allésresses du cournge.… éprouve à les lire nu coin du feu |éternel, 

aimerez mieux Mercier, plus simple et plus mâle, mais vous serez fier

crée qui imprime son originalité |

moyen d'éducation pour notre pen-
ple, cest le bon journal, c'est-à-
dire le journal palrintique et cu
tholigue qui, nou seulement in-
forme mais forme ses lecteurs.
Hwy a pus d'éducaleur qui puisse
Jui être comparé, ni maître d'école,
ni prédicaleur, ni caléchiste, .ui
conférencier, parce que sou action
esl plus éteudue et plus soutenue,
EL son témoignage cl reçu avec
plas de confiance. Ce journal, on
le croirait absorbé daus le récil
des événements qui passenl, mais
sous la trame légère de ses arlicles
éerils nu jour le jour, à travers la
vérité de ses informations en appa-
rence insignifiantes, if est animé
d'une pensée constante de foi et de
patriotisme eL postrstil sans cesse
le même but: celui d'inspirer des
convielions à ses lccleurs et de les
diriger en une poussée incessante
vers J'action, Il est en même
temps ia meilleure forme d'edé-
feuses il est, comme on fa dit,
“la grosse arlillerie de la pensée.”
Rien ne se fait d'utile, de décisif sur
l'opition publique sans son inter-
vention. Il est la seule force qui

 

puisse avec retentissement dénon-
cer les injustices el arrêter les
persécutions: commeil est lu seule
force qui puisse relier en un en-
semble compact el formidable un
peuple qui ne veut pas se laisser
écraser.

“L'Ave Maria”

 

 

 

LaChambre de Toilette

 

doit être l‘objet de soins particu-
liers. ‘Que vous construisiez ou
que simplement vous aménagiez
votre nouvel chambre de toilette,
venez voir nos superbes échan-
tillons. Prix très modérés,

Cyrille Labelle & Cie
10, rue Des Forges.

 

Une sainle (poésie). o.oo LL ane Nérée Beunchemin

V--LA VIE ECONOMIQUE

Lindustrie agricole «oo... ooLOlivar Asselin
Désertion ou conquête o.oo.RP. Alex, Dugré, S.J.
Les caisses populaires ooo... LL René Doussin
Les renles vingères 2.000000 0 0 Lecce. XXX
La Sauvegarde o.ooLLXXX
Maîtres ou nerfs 1.201000 00aaXXX
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Examen de la vue comme

connaître l’état.

R-D. OUELLETTE, 0.0:D.
Opticien Spécialiste

Optométriste

BUREAUX: Montréal, Les Trois-Rivières et Shawinigan
Jours de Bureau aux Trois-Rivières, pour "examen

. de la vue: 1
VENDREDI et SAMEDI,les autres jours à Shawinigan| i
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«La Banque Amie»

Ce que notre

«Panne, 21
vous offre

Le service d’un personnel courtois.

Des services techniques complets.

Une collaboration intelligente.

Une garantie de sécurité exceptionnelle.

La même sincère bienvenue, que vos

épargnes soient petites ou considérables.

BANQUE PROVINCIALE
DU CANADA

1

DEUX SUCCURSALES AUX TROIS-RIVIERES

Angle

Laviolette et St-Maurice

F..Guilleniette,

Angle ,

Notre-Dame et Des Forges

A.~E. Boutin,

Gérant. Gérant.  
    
 

plus longtemps et a des prix

   

     
  

  
  

tribucns.

THE HOWE
253, rue Bellefeuille,

       
l

BOIS DE CONSTRUCTION“#:

DE TOUTES SORTES
COMMENT L'ON PEUT GAGNER LA CONFIANCE

En vendant la sorte de bois et les matériaux de construction’quipeuven

Des mi=Ziers de nos clients emploient de nos matériaux.
matériaux de construction est maintenueet !
ont passé leur vie dans le commerce du bois et aussi des autresThatérj

Il y va de l'avantage de tous.
CONFIEZ-NOUS VOS COMMANDES

   
    

3)

  

  raisonnables. ; a ,
La qualité’denosbois et’

paration‘soutenue pardesemployés qu
auxque nousdi

‘
a pré

 

LUMBER COMPANY, LIMLTED™
2. : vo Me Lap a 2 - pr

Téléphone.1367 Succureäles aShawinigan:Fall

dans les Hôpitaux. de Paris i
TELEPHONE: 1401 je

‘Ne tardez pas à faire exa- {I
miner vos yeux pour en I
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Chez les anciens retraitants

Les anciens relrailanls onl en
en l'église St-Pierre, dimanche n-
près-midi, leur exercice mensnel
du Chemin de ln Croix, auquel au-
deliv de deux cents membres assis-
Luient. Une réunion des Anciens
Retruilants eul lieu ensuite dans lu
sulle du soubassement de l'église
St-Bemmard el là encore, l'ussis-
Lance était Lrès nombreuse.

Tobleau d’honneur d’octobre à
l’Académie Saint-Bernard

Be année: Milles A, Arseneault, ©,
Gélinas, J. St-Onge: G. Bellematre,
L. Terron, R. Dugal; 7e année:
%. Milette, ©. Lebrun, L. Lnchari-
dé; Ge année: M.-A. Bellemare:
Se année: LL. Boivin, M. S. de
Cnarafel, P. Lessard: -te année “A:
E. Deschènes, G. Régis: te année:
“B°—J. Levasseur, LL Bouchard;
Se année CAUM.-R. Levasseur,
M.-J. Huol:3e année “8°: €, Bon-
chard el M. Lessard; Se année
“CU: I. Bournival, A. Arsencault;
2e année AT NL Ross el I. Cha-
rette; 2e année *B°: LL Martin,
B. Lafond; Ze année “C°: R. Ri-
vard, I. Lavergne: 2e année “D”:
R. Pérusse, M. Trudel: Tère année
SAT: OL. Perron, A. Lavergne;
Tère année “B°: 112 Lamy el B,
Lépine: Cours préparatoire: J-
d'Are ‘Prépanier.

 

Fêtes aux huîtres

Samedi soir, avail Len à la salle
des Chevaliers de Colomb, de celte
ville, In fête aux huîtres annuelle,
des employés de Vlilectrie Service
Corporation que présida, avee bean-
coup de tact et de dignité. M.
Joli Bourgeois, gérant des Maires
nouvelles et commercides de cetle
Compagnie.

Une quarantaine d'employés de
l’Blectrie Service Corporation onl
pris part à celte partie d'huîtres
qui a élé couronnée d'un feane
steeds.
— Le méme soir, avail lieu Pinan-

£uralion solennelle de l'édifice de
M VWilbrod Fafard. plharmac:en.
Une vinglaine d'antis s'étaient réu-
nis duns le sonbassement du nouvel
immeuble jour cé'édrer ce grand
événement, ce qui fut fail avec
toule lu gravité et le décorumexi-
gés en pareille circonstance.
Evidemment, il y avail des

Muitres, sans quoi la fête n'eut pus
été compléte, mais elles ne consti-
tient, si l’on pont dire, qu'une
entrée en matière. Le plat, de ré-
sistance, ce furent les discours
enflammés de plusieurs orateurs
qui soulevèrent, par leur vigouren-
se éloquence, l'enthousiasire de
l'audito re. Parmi ceux-ci, nous
mentionnerons entrautres: MM.
G.-L. Ladouceur, W. Fafard, Alex.
Gélinas, Joseph Lafond. De dosenh

   Garcenu, Dr J-R. Hébert, d-A.
Richard, aoscoh Veilleux, L.-\.
Leclere. Dr J.-P. foule I-A
Deilste, Dir Adj. Deschènes, ete.
Onl pris part # celle fête: MAL

W. Fafard, 4.-\. Richard, sosepli
Veilleux, G.-F. Ladoucenr, NP.
Joseph Lafond, Alexandre Gélinas
Dr Joseph Gereeru, L.-0. Bari-
beautt. N.P., Dr Mare Prudel,
Dr Adj. Deschgues, Dr L-Ht. He-
bert, E-A. Déliste, LC. FA.
Leelere, Mphonse Baril, Dre aI
Houle Edouard Fleury, A. Berge-
von, E.-0-A. Vallières, Art. =
Lou's, A'fred Richard, Théo. Mar-
tin, ele.

—Jeudi prochain, 8 novembre,
hura lieu aux salles da Conse’l

Voenl, In Fête aux huîtres ammelle
des Chevalers de’ Colomb, M.
Georges M chaud, Intendant du
Conseil- 1877, et les officiers et
membres quis'occupent activement
de l'organisation, de celle fête
complenl sur une grosse assistgnee
et sur un suceës sans précédent.
—les Anciens Retraitants au-

ronl aussi, dans le cours du mois
de novembre, leur partie d'huitres
annuelle.“ A la réunion mensuelle
de. dimanche dern'er un comit?,
composé de MM. G.-E, Ludouceur,
vice-président de 'u Ligue. Armand
Dumaine, ex-pr/sident. Oscar Be-
noil, asst.-seerdtaire Alphonse
Hallé et Louis Paradis, a été formé
Pour s'occuper de l'organisation de
cêtte fête aux litres, qui aura
lien probablement dans une qu'n-
zine de jours.

fl ne fail pas de doute que,
comme dans les années passées,
les membres de la Ligue ass'steront
en lrès grand nombre à cette
fête ct les organisateurs peuvent
Être dès maintenant assurés d'un
très grand succès.
\

Visite canonique du Tiers-
Ordre

! Le Rév. Père Cléophas. o.f.m..
fos Trois-Rividres a fuil, ces jours-
“8, In visite canonique du Tiers-

. Ordre à Snint-Bernard et les exer-
#cices ont été snivis avec p'été €
*iggpeillementpar les Lertinires dela
 phrdisse..

{Anh .:

“| gagnée,

Communion des enfants à St-
Bernard

deudi prochain, à St-Beenard,
aura lieu la communion générale de
enfants de lu paroisse qui auront
élé admis à s'approcher de la sainte
Table pour la première Lois. Cetle
Lonchinke cérémonie anv ieu à la
messe de 7.00 heures, jeudi, le 8
novembre,

Visite des Chevaliers de Colomb
à Québec ct à Lévis

Le Club Shawinigan de la Ligue
provinciale de quilles des Chevi-
liers de Colomb est allé, samedi et
dimanche, rendre visite aux clubs
de Lévis et de Québee. I s'en est
falle de bien peu que nos joaears ne
s'en reviennent bredouilles, ln
effet, mulgré toute leur bonne vo-
lonté. jointe à de louables efforts,
les Shawininiganais n'ont qui ga-
ner qu'une parlie sur six, et c'est
contre les Québevois qu’ils l'ont

A Québec, notre ami Robert
Bourque, après s'être distingaé et
roulant ane partie simple de 2344
cul le grès grand plaisir de gagner,
avec 553, le prix offert par M. le
De Langlois, Grand Chevalier du
Conseil de Québec, au joueur du
Club visiteur qui obtiendrait le
meilleur Total en Lrois parties.
MM. Ani. Bellemare et Jules

Trépanier ont accompagié les
joueurs locaux dans leur voyage.
À Lévis et à Québec, il y eul ré-

ceplion après les rencontres.
Détails de parties:

Chevaliers de Colomb Shawini-
gan I)

Deschènes Th. 158 177 165 M5
Carrier L-P, IRE 163 ISF 53
Bellefeuille ML 168 159 171 501
Michaud GG. 116 156 1G9 #4
Boarque IR. VE IST 152543

855 S12 82h VAI

Chevaliers de Colomb Québec(2)

Lemieux M. IGF 159 174 107
Brousscean \. E7191 [HO 487
Bergeron 212 215 209 636
Talbot I. 138 193 203 386
Gingras Alp. 172 214 209 595

S38 072 016 2751

Chevaliers de Colomb Shawini-
gan (0

Deschiénes Th, 154 135 138 467
Carrier L.-1, 138 150 172 160
Bourque It. 150 166 177 507
Michaud Gi. 179 176 188 5-43
Gélinas R. 139 215 126 450

769 S6Z 821 2152

Bourque RR, 150 177 LH 466

706 756 S29 3271

Baseball (1,

Couay Phi. 11 VIS 172 FOI
Guay Ah, 200 152 118 ERO
Tremblay 1 PEF 157 197 496
Bouchard 1. 175 1700 12s 473
Gélinas J.-R8. 187 160 124 181

820 7932 770 2351

Shawinigan Rowling (2)

Silois A. ISS 150 1350 fs
Blais J. 123 116 147 366
Boiselair IR. 151 16s 159 #73
Boiselair A. ISS 157 170 400
Labbé R. 180 170 135 189

825 6G 7153 2906

Ligue intérieure des Chevaliers
de Colomb

Dans da Ligue intérieure de quil-
les des Chevaliers de Colomb, l'é-
quipe Bellefeaitle a blaneli Uéqguipe
Lebran ol Desehiénes a reçu le
même honneur aux mains de son
ami Bourque, mais non pits cepen-
dant sans une lutte chaudement
contestée. ln effet. Bourque n'a
apd les trois parties que par des
petites marges, soil la première par
# points, bien que Chevalier cai
Joué une partie simple de 252, la2

Bourque (0)

Veilleux O. FEE (GI 150 635
Chevatier J. 232 150 17! SG
Bourque RR. 1 HE OURS 140-631

510 1GS 150 1628

BAIE SHAWINIGAN

Ltaient de passage à Charette
ef a St Baenabé, dimanche dernier:
M. et Mme Orphir Julien, M. et
Mme Georges Bournival, ainsi que
MAL Envile et Joseph Jalien, Lous
de Shawinigan.

LES CHUTES SHAWINIGAN

Funérailles de Mme Jérémie
Ménard, à St-Bernard-de-

Shawinigan

Satuedi de 27 octobre dernier, Cé-
leignait doucement dans le Sei-
gneur, Mme Donalds Vadebon-
coeur, épouse de M, Jérémie Mé-
ward,

Les funérailles eurent Heu lundi
au tuilieu d'un grand concours de
parents et d'amis.

Lu levée du corps fal faite par
M. Fablé 18, Bontet, qui chanta le
service assisté de MM. les ahbhés
J-A. Lupien, comme diacre, curé
de La Baie Shawinigan et 11 Mat-
lean, vicaire, comme sons-diacre,

La chorale, sous lhabile direc-
Lion de M. Gaston Lesieur, rendit

 

Brière, Mme Arthur Vincent, de

St-Gérurel-des-Lanrentides: Mmes
René Morin, Gédéon Ayotle, Ar-
thar Ferland, Joseph Auger.Al-
bérie Ht-Cyr, Joseph Luvergue.
J. Bouvetle, J. Casaubon. Miles
deannette Pronovost, Thérèse Au-
gerel LM. Bélund; MM. Anatole

Auger, Lucien Lafrance, PAL Fré-
chelte, Alphonse Bourassa. Meide
Bellefenille,  Hormisdis Bergeron,
N. Levasseur Thonus Cossette,
Jules Frigon, Afred Doucet, Miles
Fernande, Simonne, Monique el
Lueille Ménard, MM. Lucien, Ber-
trand, Georges-Btienne Ménard,
de La Baie Shawinigan,

La défunte laisse pour pleurer
sit perte, outre son époux: si mere
Mine Louis Vadeboneoeur, de
Louiseville: quatre fils; MM. A-
hert, Arthur, Armand et Adélard:
sa fille Mnelh.Bergeron:ses helles-
filles Mmes Albert, Arthur et \r-
mand Ménard: son gendre * Ph.
Bergeron: ses pelils-enfants: Fer-
nande, Simnonne, Monique, Ga-
briette, Lucille et Angèle Ménard,
Thérèse Bergeron. Lucien Ber-
trandl. Georges-Etienne,  Mariial
et Jerome Ménard, René et Fer-

nand Bergeron: ses soeurs: Mmes
Rémi Lambert, de 5t-Edouzerd-de-
Maskinongé: Dolphis Bourassa, de
Lonisevilles ses frères: Joseph Va-
deboncoeur, de Lowell Mass: Ar-
thie el Napoléon, de =t-Tile-de-
Champlain: Emile, de Saint-Pan-
lis: ses heanx-freres et helles-{

  

 

 

Grand’Mère

Cette demande de division de
St-Tite serait rejetée.

Selon toutes probahilités cette

dentunde de certains contribmables

du Grand el quatrième rang, dans

le but de diviser la pmroisse de

“lite et de former une nouvelle

municipalité avec ces deux rangs

et une partie du rang Saud recevra|

son corn de wort diel & quelques

semaines,
En effet. lun des orne

promoteurs, M. Fortunat Prépa-
nier à laissé he place et ce départ

parait avoir désorganisé les requé-

ranl-. ; 1

De plus vos autorilés inumietna-
les de ln paroi-se ont adressé
récemment ae requle au Dépar-

tement des Mfsires Municipales
à Québec afin que le Département
en vienne © une solution le olus
tôt possible afin que Fon sache
à quoi sen tenir sur ee sujel.
Sel on toutes probabtité- les zatori-
tés provinciales donneront justice à
lu majorité de nos paroissiens el
cette question resteraleilre morte,

Election des Officiers de la
Grand’Mere Shoe Go.
Une industrie qui prosperc

lien dans lesRécemment aval

20500000002902029220%momÀ
de Cutmée que du compagnie iulg-
menterait considérablement su pro-

iduction durant le cours de colle
année pour le plus grand avantage
des aclionnaires,

Lors de Vouverture de cette
ludustrie an 15 novembre 1927
on matnnlactat une quantité
de 250 paires de chaussures par
serurne avec 38 employés, A date

la production s'esl accrue à 1800
paires avec 72 employés. Didi
un mois. on s'elleud de manufne-
turer 2500 naires par semaine

eb le mombre de: ouvriers sera
augment* # une centaine.

l’our mm'eux démontrerles succès
de cette entreprise purement loeude
au point de vue de l'organisation
et du capital, nous donnons
dessous un apercr aussi exact
que possible du chiffre des ventes
depuis sa fondation.

Les ventes de Grand'Mère de
novembre 1927 furent de 300,00;
Déc. #1000,00; janvier 1928, 823567.
fev, #1300.00; mars S5100.60
avril #5860,00: mai SGGOOO0: juin
S6-532,00: juillet 57150.00; août.
59637,00; scolembre SS900,00 et
octobre, SH1,000,60:

Les Sections oul donné le ré-
sullal suivant: les cing diree-
tears de Pan dernier furent réé-
lus en bloc. ce sont: MM. John
Hanna, S.C. Nbond, AIF. Bau-

oré, L-J. Dastaler et Léo Dugal.
Le Président zetnel est M, Jolin

Hanna et le secrétaire Lrésorier de

 
 

 

  

  
  

  

    
  

Chevaliers de Colomb Lévis (3°

Lecours Mp. 170 18S UF 26?
Dumont JM 176 168 178 522
C'ayvier L. 256 189 168 Gos
Roberge L. 164 182 224 550
Verreaalt HL 195 186 177 538

ORL 925 051 2815

Ligue de Quilles de la Cité

En blanchissant les “Employés
civils” vendredi soir, les “Indépen-
dants* ont pris le tête de [a Ligue
de quilles de lu cité avec an total
à dùté de sept parties gugnées cl
deux sealement de perdues. Les
Chevaliers de Colomb out égale-
ment Dlanchi leurs amis des Ban-
ques, tandis que le Shawinigan
Bowlingz à gagné deux parties sur le
Baseball.

Détail des parties:
Employés civils (0

Lamber: J. ES LED 1952 16

Genes! FL. 136 13s 129 FM
Boarget R. 157 12 125-402
Hérous l*. 153 162 INT kw
Deschéties 1. LES 157 (NT a

GOS TES GBS 2071

Indépendants (3

Bellemare 11. IS? 137 1753 HR
Dafresne À. 156 215 110 481
Côté M. lt 180 122 450
Grégaire À. 168 161 328
Ducharme L. 16:4
Tradel 11, (is 157 172 AN

S17 850 TH 2408

Banques (0

Larose L.-F. (13 13S 198 580
Drysdale J. s1 SI
Lanneville L.-P. LL USE 265
Phillips |. 13H 124 120 978

Caron P.-le. 180 140 113 HBS

Coles FT, 113 151 13553 Hb

G31 664 658 1973

Chevaliers de Colomb (3)

Desmarais |. 159 173 191 505
Gélinas BB. 135 119 250
Chevalier J. 160 169
Racine G. 124 112 236
Bollemare X. 1622 171 08s
Couet A. 193 151 3lv 
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seconde par 18 poils obla troisième [avec âme, ‘a messe des morts liar-|=oeurs: MM. et Mines J Ménard. bureaux de ka Grand Mere Shoe la compiernie est M. Léo Dugal, sos,

par 5 points. A. Chevalier à roulé monisée, Les principaux solistes [de New-York: Omer Ménard, de Co. une réunion des actionnaires comptable cn chef de la cité. or
un total de 362, M. Bellefeuille à furent: MM. 1L-A. Beaudet, A.|St-Mares Rodolphe, des Chutes de cette compagnie pour lecture | couvient de féliciter les pro-

roulé ft avec ane partie simple de Therrien, dA Leelere et Jo Shawinigan, du rapport financier ae l'année, {moteurs de celte entreprise qu
204, el BR. Bourget, 367. avee ane Bilodean, Go Lesieur. Mle Rita des acliviles el des progres de soir les cinq directeurs et parti-

partie simple de 207, Desmarais, orraniste, fouelr:it l'or- Offrandes de messes celte industrie el pour procéder [enliérement M. J.-L, Rousseau,
Détail des parties: que à l'élection des directeur. Gérant de la Banque Nationale, de

Les porteurs étigent ses quatre M. et Mine Joseph Ponsettez Acette assemblée présidée par M. cette ville ut n'ont pas ména-

Bellefeuille 13 fils: MM. Mbert, Arthur, Armand] M. Anatole Auger. dob Hanna. président. id fut{ré leurs peines el leurs sacrifices
et Adélard Ménard. la quête décidé que la compagnie avant {pour fonder & Grand" Meére une jn-

Bourge! R. 53 205 1ST 50% [fut faite oar MAL Arthur ef Napo- Bouquets spirituels passéà Lravers ne période dines foustrie de ce genre qui marche
Leblane ©. 169 150 156 H5jléon Vadeboncoeur. frère de la Lallation qui néresslait dus dé-|de progrès en progres et qui ajou-
Bellefeaille M 174 204 166 544] défunte, M. Jérémie Ménard. Mme Louis [prises considérables ot ayant beu-{feal l'avancement de notre vil

Le deuil élail conduit par son Vadeboncoeur, MM. Adélard Mé-|elé avantagensement cu badgetHhe.
FIG 357 175 1526 |Cponx: dérémie Ménard, ses fils|nard. M 12 Béland, Albert Mé-

Albert, Arthur, Armmend et Adé-[nard. Armand et Omer Ménard, LIENS DéASAISERS
Lebrun «0 lard: sa fille Mine Plhiloram Ber-| Phe Bergeron, Napoléon et Emile |

gerons ses helles-filles Mmes M-| Vadeboneoenr, Me Dolphis Bou; b f Vi
Chrétien E. PREVI 103 467 |bert et Armand Ménard: son gen- rassa. 1 àaso JIAUX

Coael A. 136 176 TE 457 |dre MP, Bergeron; su soeur Mme Svmpathies YT
Guay l£de. Ws THE 126 975} Dolph < Hourassez ses frères Ar- ympathies | ; :

thur, Naooiton et Emile Vade-| MMLafranee, Po A FrécnelleEs
SSH 71 5FEF 1200 boncueur: ses nièces Mme lngène | Albérie Beaubien. | |

; Lupieu de rte-Ursule et Mlle Les famites Ménard et Virde- ê
Deschènes (0 Annette Vadeboncoenr. de St |honeoeur, remercient bien sineère- f

Paulin: sa belle-socur Mme Omer; ment les personnes qui leur ont j SA DAS
Desmarais \, PEE 853 TEs 459] Ménard: sec beauxres MMnine de le syanpathie dans de ÿ ea me: ro.
Doucet À 176 147 153 BG Omer et Rodolphe M° 1 pc qui les frapoent. soil par x a > IOUJOUTS Jo Meilleur

Deschiènes T. IS4 156 167 301 Remarques dauns Tes Lotfrandes de messes, bouquets spi- bon dosig ; . ; / .

. MM. el Maes Louis Meur ls, de prituel-. visites où ns-istimice aux i Ey Jamais égalé depuis 50 ans
701 150 15 1896 TS Mar dearwinners fonts |ruriérailles de ETT TY me EDSTOEESE

51 ieLRES= ÉCLAIR pa —_ rat ace ; BA =

Revue d'actualité Frontenac epesotierMOVUE CQCTUAIT rontcnac + par paesorter-
—= ee \

. LEE 1 La course a la presidence
PTS De” des Etats-Unis 5 acheve
~——TE dans un eblouissement

sans precedent ©

Xo
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vil

\ Ase

Tout s Annonce

bien pour une
brillante saison

De retour > s3 ; _ de hockey
+Ache Ne - Amateurs, avec

pat le mentaire Yo) les Vics, U.de
aprés avoir fait, & Montreal,MAAA.

2 bien des choses! et les Chevaliers
à Loudres,! Paris / de Coloub, avec

4, .

et Gen ève toutes leurs étoiles

I EF
—3q nL

AAMILTO! FanPSE lS]e Tris Honorable
{ BENI.tacken sie King desmites 9

: . SE premier ministre mon cheri:
Sedu Canada=

La

La premieiner ge
FEM meee est tombee …

Ces tigres d'Hawilton * officie lem ent

sembleut férocement et les paletots de
sûrs cle garder (e fourrure sont

voi mes cham pionnat de sortis “Ses /

tii - football cette annee : Sesion Myers po
il} 7 ‘ phase» À

i iy ft wl qe
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Ëra

AIS

RARARREREREE PROPRES RRGEESPRES
= sens

SA . LL .AIT SES lu somme des petites misères qi :
fait bien souvent les grandes misères. ns eme ermrrare !

—

, Oui. on laisse se débrouiller
TB & PAMES seuls les gens de mauvais caractère C =

= |paree qu'ils ont eu le tort de se =
croire tout le lemps persécnlés,
i leur arrive d'être victimes de resres =

- = a rs ' rs . + + go sta . . TT T TT TT -

- TT HF, rs li wrande persécutionque constitue ] ; Lo. RN . _

NL RE) mm ES lh @ tsolement, Dans ces colonnes, il sera désormais répondu à toutes les questions que nos lecteurs

î eee ¢ LE 8 Habituons-nous & prendre, an et lectrices voudront bien nous poser, que ces questions soient d’ordre scientifique, histori- “on
a fu abiluons-nous à . uu- . . . " . m7

Hog ant que faÿre se peut, chaque bue, ou de simples informations ou conseils domestiques.

chose parle hon côté. Ou vous HI faudra signer ses questions d’un pseudo, et adresser: J

regarde ? Pourquot  supposez-vous
ee

\ WB ; “ »

ique cest par moquerie? On rit QUESTIONNAIRE LE BIEN PUBLIC, sen =
f sur votre passage? Qui vous dit! 3, rue Hart, Les Trois-Rivières, P.Q. ports

que c'est à votre sujel ? On pro- fan

nonça à votre sujel une parole ; Lo ; pet

dont vraiment le sens peut être QU. Quel jour était le ZO|esprit donnera bien des ennuis à

|

dans la poélè; versez la marmelade el

diseulé, Veuillez l'interpréter tou- |SéPtentire, 1907; le Ter octobre |leurs maris. dedans, couvrez le dessus avec a

& A jours de la façon la plus favorable 19120 de © décembre 1903? Les gens qui naissent en avril d'autres tranches de pain. Mettez a

4j @ “> à ln nersonne qui l'a dite? Un 20 Quel est le caractère des|sont d’un caractère ombrageux;|la Charlotte dans un fourneaû at

désagrément vous arrive? Pour-|/emmes nées en juillet, en|ils préfèrent la solitude à la société [chaud et laissez cuire 20 à - 30

quoi ne réfléchissez-vous pas que septembre, en octobre, et des|et manquent d’amabilité. Is sont minutes. cer

vous aurez trop de bonheur si homme, en novembre et dé- sobres, travailleurs, ges jaloux. 0-0-0 .

AARRAN os tout. devait dans votre vie se déroy- Cosine emportes, lis sont forts, (Tapus,\ (0, Voulez-vous me dire ce
GARRATS RARE RRAAIERRRRE | |e selon vos vooux ? 11 vous fant 50 Les chievens me tombent| d'une taille moyenne; leurs che- que sisnifient les noms sui-

~ cons nriver dd’ toit : Te beaucoup: Je ne sais que faire? « sont châtai t leurs yeux ES EE ; 5 ce

HCTURE ET LIVRE PAR LE Vou rnme ieNlsoismeis quere“ [veuxsontchtainsei eurs veux ans: Cécile, Laurette, Bas +
vos ad . , celle joe cl vous découvrirez pe . pan ; mn Co os; 1s ; ¢ grands pieds C “Vicda, Alice, Dora, Madeleine, ' a

RON COTE bien vile que ce en quoi elle consis- 91 ppt lespetits points noirs grandes mains. Les femmes ont) yop Anita, Françoise, Rita, »

. RN . . yo. . a sq roiîme as le : sur le nez: auc >s Cleve . .
Le livre Conedien… Voilà le seigneur aui est hôte du Ca- (ail ne vaut vraiment pas la peine ~k “LE ier étai dre beaucoup d'enfants ct les élevent) yy. Clémence, Jean, Paul, .

» en ce moment. Tout le monde l'exciltes on lui fait des . . que vous la regrettiez beawconp| 5 premier «© ait un vendre-!bien: elles sont fidèles, mais dé-[ Fernand, Mbert, Ingélo, Al- 7

as 01 des contérences. et même des adresses auxquelles EU puis, habituons-nous [el ne contrebalaneez pus le motif di; le second était un mardi, et le|pourvues le plus souvent de grâce |;red, Donat, Robert, Anna, ,
. = . SSCS € J! s. «oo 4, ~ . : mAinine ‘ es «a .

rset il ne peut répoudre. isi brendre les choses par lejque vous avez eu d'y renoncer. ro un lundi. Lo | Feminine. I Philippe. Jeannette, Co

alhe : ; . . . . Ole o x us. vertes es TSO it VOIS Fr :s person ul naissen : ut ¢ © les : . -

nu vi] avait, pendant cette unique semiine où il sort de l'oubli, | côté, Ce n'est pas, certes. Jendirai pas Jusqu'à vous recommuan- 0 Tes personnes qui naissen 3o On ne peut empécher les I. Lebeul a

vo J de Vexistence dans In pensée canudienne Lonjours facile. Sommes-nous nuti- der le raisonnement un peu niais dans le mots de juillet, sont parfois cheveux de grisonner, mais on peut te

reele I on te, que de vérités ne nous dirait-il eus. he Fr (ésses de nos humeurs, de nos [qui consiste à s'estimer heureux violentes, rien ne leur coûte pourar- [nourrir le cuir chevelu, au moyen] R.- Cécile, don de Dieu: Lau-
le arole, 3 : : - 2; . rol . “>, * ist € * > A . À Le . : . at ° ‘ . . .

celui de fit pat / pis, impressions el de nos sentiments * [dun avatar qui vous arrive, en river à leur but; sous des apparen- | de certaines lotions, par cxemple, vette, douceur: Evaléda, ‘forte: *

es fier de fui. peut-être se redresserait-il, et glorieux Pour pen qu’on ait te coeur bien considérant que vous vous en êtes [CES délicates, elles cacheñit une |des lotions à base de pétrole qui se Alice, fille noble; Dora, venant de

ene (i Sen trouve qui en wuratient le droit) in placé, qu'on soil sensible, tendre |tiré à hon comple el que les choses S304 robuste; elles étonnent [vendent dans les pharmacies. Dien; Madeleine, magnificence; ’

de su Sprit Te hommages lui sontdus. et que ce po eu et bonne, on a vite fait de s'assom-|eussent pu prendre plus fâcheuse PET leur courage ct leur vigueur. . 0-0-0 Itha, paix; Anita, invincible;

drait-il que fois fans de sortir de ln iétharsie à Lot lui il PéS\brir, de se frapner el.de souffrir. |tournure, Ce sont là des réflexions Lorsqu'il s'agit de satisfaire leurs| (J). Voulez-vous avoir la bon-| Françoise, franche; Rita, rosée; nu
‘ « Pan de - Ju létharsie se de » . . : , Xion: . . 0 : 4 ; .

op Ti A poussière de l'oubli et de nistes ray hy Ou ne peut pas s'en empêcher. [qu'il importe pourtant de faire SOUS, EN ne les rebute. té de me dire ce que veulent| Aline, fraternité; Clémence; se-

our secouer ; po ssiereded oth fais: s ravens dune} Cog un met qu'on a dil sur vous.|en certaines corconstances, là où ---En septembre, la femme scra dire les noms suivants: Omer, courable* “son très gracieux; Paul wi La

; , ’ su. + Ne 8 $ *S, ’ . - dans agra - . . | 3 PVTee ye 2 geal! LS

pibliotheque trop : ue , une mogliche s eritioue  FLil est incontestable au & 91 bonne épouse, bonne mère et batlitëf Atiréé, Annette, Yvonne, Rot|véjes; Fer aid)" faible: ‘Albert, 97974 02
Sans doute s'en trouverait-il, parmi les plus humbles et les noquetie, une critique. Ltjil est incontestable qu'un hasaed

|

770050 2 A Le A ; Hana, alert,” à ;

na cienvions our répondre aux suntés offertes 1 ; 1 cucore, quand ce n'est que ça! providentiel vous it. dans une large CUISIMIÉTE ; elle aura beaucoup d'en- méo et Lucien? noble: Angélo, ange; Alfred, paci- nr

ple nsdéj ere. hy sex nt d'être loi ‘et deto nr len a Mais il est des jours où vraiment, mesure, préservé des maux dont fants et vivra trés heureuse. le Voulez-vous me dire fique; Donat, vigoureux; Robert,

cer CJEUMERS qe tréaiilleutrs acharn cedufe c tant CC ne I il semble qu'on ail contre soi la|vos semblables furent frappés En octobre, les femmes sont [comment se fait la gélatine à|iMustre; Anna, grâce: Philippe, ai- Lo

test, lorsque, fant té, ES sell ee, ela pensée, tant de\ Providence, I est des jours où jolies, brunes aux yeux noirs, gra-|l'érable et ln Charlotte aux|mant l'équitation: Jeannette, très :
3 . | ox ‘nense . NC s . *, . : : . ga . 5 ~ : di c . . . ; . . | . . LZ . , . _

semeurs d'idCes, «efx " , an fa fr € rns crieraie CU es revers, où tes malheurs s'ubat-{, Enfin, en toute occasion, sifcicuses ct d'un léger embonpoint:| pormunes? - Une abonnée. gracicuse. ive

Leur savoir,Trut clenr pie. fe front charge di êtes, penché\\ent sur vous. of vos aecablent, [Ton veut mettre de son eotéfelles ont du gout pour les arts et| R. Omer, brave: Auréa,soleil: ..

sur des ten! esof qn ne porteront Jamais re Hou de Si vous croyez que c'est commode toules les chances qu'on peut [par la facilité de leur caractère, se! Annette, grâce: Yvonne, fidèle; 0 0 — lire les

livreAADar Lott CPUS Ade ne pas se décourager ol de|#voir de se rendre la vie aimable {font aimer partout. . Roméo, illustre; Lucien, lumière.| => = velies Kos ,

tp ‘ ce re 5 CS "ne , ‘se RE iat Ne > dé ; : ies | naisse . ont] TE 8 Sve Ne ; se le

ct parmi l'humanité entière, les idées qui mènent le monde: demeurer optimiste quand Loul el conforme à son idéal, il est Les hommes qui naissent en| 20 Pour la gélatine à l'érable, None irae! “0 “1 net Jan o-

e . : IN
« 3 . . . . »

= » . + r LU » -

les journalistes. pa tire il ext bi sd chavireautour de vous! Ou peut [Essentiel de chercher Lonjours cejnovembre, aîment passionnément vous prenez: rose eons 5 ne,

; Jin tine sensi du ivre, ff est bien permis de se dermandet jouer l'indifférence. Ou pent jou- qui rapproche eU ne jamais s'altar- la chasse ut la pêche, et négligent 2 cuillerées à soupe de gélatine Iméures Foire. nrenee, - mh

lon san ennee x à 1 - fer la comédie, Ou n'en cal pastor à considérer ce qui divise. [souvent leurs affaires pour ces granulée: vette, Ephirein, Cori 1»
+, 2 . - : . a) . . peg TY + * * + “ue . “ . . . * . . "ie st orgues

i fie ae le oe nranière dont nous Vins moins doulonreusement blessée, VEus avez un différend: n’en failes occupations agréables: ils aiment 1; tasse d'eau frcide: tricuse ".

ous, avec ire a “ nite. Vous HOUrFrissOns notre esprit, gay puis, même les coeurs indilfé- pis une querelle; efforcez-vous bien | aussi les chevaux et le jeu. 20u? !.tesces d'eau Louillante: R. Liliune, lis; Rosa, rose; Rose- vaste

sur le pouce, à lee dise Re eue sen trouve-t-il, parmi lu rents. meme les gens foneierement (00 contraire à saisir, dans les - En décembre, les hommes se-| 1 tasse de sucre: Hélène, douce: Ovide, riche; Thé- vo

enqui peut es éditoriaux fes journaux, les ne égoïstes, ne s'interdiseni pas de ripostes qui vous sont adressées \ront d'une taille moyenne, les 1, tasse de sucre d’érable. lémaire, honorable; Rosaire, sem- y

es de fond des revues, ct qui se renseignent, en ot, de Pat ’ 2 Lo ; côlés par les il vous s c ser atai , à ;
tit de POOU 7 I £ê wir mot, deyiri et de uvudire Ia destinée les côtés par lesquels il vous sera, Cheveux seront chatains, les yeux . 0. lable à la rose; Florence,florissante; ees

ce qui se pases o0 our Ceux . . quand c'est leur “moi” qui est possible d'arriver à un accord. |bleus, gris, la physionomie ex-| Faites tremper la gélatine 20| Yvette, triomphante; Ephrem,sa- a.

Il me sem de que| éducation de le lecture devrait selcause Et tout cel caluit à simple |Pressive et mobile. Ils seront [minutes dans l'eau froide, puis|ge er
. Le ,Q PN \ . . eo 1 ry . . ve . ; Re tv « * . e ‘élu se re A es D - . - - - te ° . . »

fire en ce sens, ¢ ans foscouvents ct les colleges, Les élèvest pourtant. it est une disposition it ou ol aserédug co simp probes, intelligents et aimables: ils| faites dissoudre dans l’eau bouil- 6-0-5 . Lee

fies nantes€ SSeS Ih re ratont pas curens ala celure [ST d'esprit particulièrement heureuse I ne ; ir du be À i A in auront l'amour de la famille. lante. Ajoutez le sucre cristallisé, 0) Sericz-vons assez bonne

mentée d'un on cde deux crtortaux, cHaque sending. sens Aer , [cote positif, ole realiste, du ‘aide d'une ‘osse vg : d'ér: nssez et . ~~ Pt

Dans les familles, on ne lit plis © [UC = fois où l'é-| Yi réduit sue minimum la durée côté où elle pent nous apporter Jo A l'aide d une brosse oujle sucre d'érable, passez ct versez} pour tn'enseigner un bon us

a fes at Le ¢ pies commie antrelfols oir fey ie gnte peine et qui d'ailleurs ; ous apporter {d'un tampon de coton hydrophile,|dans un moule. Refroidissez. |smoven pour faire friser les .

change des idées et les commentaires en commun ouvradent des tie ulus souvent. en Le rire on quelque chose. Chasser les idées! employez la lotion suivante: Voici pour la Charlotte aux|eheveux sans les friser? a
Sa ETT Tor ; i a - Ly | » plits » cnt, en os une com-|ehiner wo los ations 3 ; © . HN Sais FC SCT

esprits à plus de largeur de vues, a plus de lumière. Le soir plétement ln cote PI chimériques, les tentations du dé- 1 once de teinture de quinquina: pommes: Vrotte wee

vent, le sport, le cinéma, les sorties diverses dispersent trop “ PS . couragement. les solutions négati-|4 onces de vieux rhum; 2 1-2 onces|10 à 12 pommes: a ot

souvent la famille. ; | 01. C'est une question de ea raclère: ves, tout ce VE nous retire detd'acetate d'ammoniaque.—Une |1 tasse'de suète; R.--Humectez les cheveux avec reese

i Pendant cette semaineconsacre au livre canadien, il serait il faut avoir hou caractère. ( elle I activité générale, Loul ce qui nous douce friction faite ainsi sur le |!; tasse d’eau: de Ia bière tous les soirs, cela aide Srey

àpropos de commencer à micux lire, afin que, de CCS ISSISCS de la {qui a bon caractère sera vraiment éloignedu monde au milieu duquel cuir chevelu. en écartant les che-| 4 cuillerée à thé de cannelle: les cheveux à friser. pst

pusce, résulte unclin plus sérieux et plus puissant vers une plus heureuse que, Jes autres: bien i ty faut couler nos jours eL'yeux par une raie faite avec le pci-| -Quelques tranches de pain. J

culture intellectuelle plus intense, des soucis, bien des froissemenls(duquel nous ne pouvons, stiS${gne, arrêtera la chute et aidera à 0-0-0 ’
* : . 3 se 8 * >. | . 11 ane ’ - ” . ' ,

FLEURETTE DE GIVRE bien des larmes lui seront épargnès. beaucoup d'orgneil, ambitionner

|

ane repousse surprenante. Lavez Coupez et pelez les pommes en ().- Auriez-vous la bontéde son

RCE ‘ SERRE ILA Daus le commerce quotidien de de nous passer. les cheveux toutes les quinzaines quartiers, fuites-les cuire à feu me dire le nom de celüi quià "0e

la vie. il n'est pas donteux en Le avec l'eau de bon savon noir à la-| doux avec l'eau, le sucre, remuez-|;venté les cigarettes —“Qui cons
. . .

." . . - - - « te oe born

BIENVEILLANCE penser mal des antres, on court effet, que nous subissons directe-- quelie vous joindrez gres comme|les de temps en temps, jusqu'à aime votre Questionnaire.” cn

lv risque d'être loin de ln vérité ment des effets de la sympathie on! CONSEILS PRATIQUES une noix de cristaux de soude:|parfaite cuisson et parfumez avec LL eu
: ” ’ ee erite. “ . . . . A . . .s 1

_ Maks d'abord. dites moi auand de Tantinathie que nons inspirons. rincez à plusieurs eaux tièdes et de la cannelle. Prenez un moule| R.--Le tabac probablement ori- putes

Chaque humain est. en quelque vous ingez défavorablement ! uel Les gous de caractère mauvais GC ntre latranspiratio d séchez bien la tête. à Charlotte, beurrez-le, garnissez-|ginaire des Antilles. Jean Belo, mY
mint, notre rival: en santé en une Étesvois sûres d'y fs font naître autour d'eux l'antipa-| GOR rans n des 4o De l'eau de Cologne dans|le dans le fond ct sur les côtés sansjen France, cut le premier l’idée "

. . , êtes-vous sûres * voir . . «gp . ; ; . . . . . .

richesse, en renommée, en bonheur, rien clair > CTOvez-voiis au thie, ils recherchent la difficulté, n votre cau de toilette ou de la tein- |laisser d'intervalle de minces de l’enrouler dans de petits papiers ns

en vertu, en beauté, en chance…etefune basse jalousie ne vou “ue is rollicitent le conflit: ils sont], | 1 Lu ble.

|

ture de benjoin, fera disparaitre

|

tranches de pain passées au beurre |que l’on a appelé “cigarettes”. are
HC. basse jalons vous aveucle ; . «aver les mains conve . > join, IC

el nous avons une tendance ins- pus 7 PRE, ' nil al facile toujours en état de guerre cl se oh aver les a ills of. en ces petits points noirs. : vo

linetive 2 l'abaisser, ho | me mn isc on . croient. invarigblement victimes lament au savon lo Marserlle elles 0-0-0 (AA

C'est semen; Espanol GE #F € aus le cousclenet où, le olupert du tenips, ils jonent {TiNcer à grande ea, () — l’ouvez-vous nt'ensei- ven- 22 7 : 2 da ut

pres " Ctots fleas d'un aulre pour peser sa responsit- [je ral d'uiressecrs qu rest d'ail Immédiatement après, les frol- aor DoCRere dis La subtilité délicate en tout ce qui est Japonais se révèle de pH

le | ioars défavorablement |Lilité réelle 7 croyez-vous qu'il est leurs point leur faute, Hs inter-;ler avec nn morceau d'alun rond! eraitre des t } ws do graisse nouveau dans la saveur captivante de ces | les: ai

“mt a: Fort le mal (aus possible de prendre sa place pour EY mal les choses, A t-on Commeon le ferait avec nn savon. ere ro (ae rePILE thés ‘première récolte« Nulle autre que 1a foupots 8 tt

5 iMtentions, dis sa conduite. [P'anmrécier avec exncli 2 Core (eut DH 5 CORTE. dE a nrocédé réussit son wn SUT une robe cnocrepe : i récolte entre dans ce nouveau ert du.

nus entretenons, contre i. une |preciave exactitude ar les veux fixés sur eux/ Sourit-on ä Ceprocédé réussit sven, La Yo Quel est le caractère d’u- première . - ‘“.

perpétuelle hostilités of rien n'est li on! Vous reconnaissez cnr leur passuge 7 lil resserre les pores de lu plat. Lie personne néc en octobre, en [ { M

plus propre , i est goe vous n'avez pas les éléments On nent aussi se frotter les mains mail, en avril? : = fl Lau à

vo aviler ar . ’ . . . . . . . . ét. ti :
.

a, wobord er notre ême.[néce sidires pour être des juges] Hs croient saisir dans ces lous les jours, pendant une ¢nin- 40 Je désirerais avoir une . POT 0 = >| =

nous que i» i, presente interes... \ors, buisque vous éles}regar ls ane noprécialion défavora- zuine avec du sel. bonne recette pour empécher 7 ff ! “i

oo : Mis SON OMS * apf ane ie . “rer ; ie | = - Ce .
—

d'un événement Ri émoins certaines de demeurer loin ce Lil bie un blame: ils discernent dans Ce traitement réussit souvent:|les cheveus de grisonuner., — =" —u_ Co! Cea

conte un Tail ‘ en Mous Tl-| vérité, pourquoi ne pas béchertee sourig . qu‘ils--sont -un objet il esl sin lc et eu « ate © Blunctt ol Rh | bibl nu
: ee . > . . a . EEA » s : C * , xX A :

de ar al quelconque, tout par étcès de bienveillance, plutôt [de risce®® Car ils sont sd qué-! esl simp peu coûteux. < 1a tach ‘ fl LL

«suite le Blame nous vient à bal va ut Iveill ; Pete : ; 2. R. - Soupoudrezla tache de pou-

pesée et (chaque fois qu ra par exets de malveithinee? [ec regard et ce sourire les visaient: _—— dre de talc, laissez pendant 10 | mor

‘ * s que li 5H . . A . : - .

chose © ile ' . aussitôl. leur cerveau fermente. on os -
| '

cest posibler nous formulons|  Débarrassez-vous done de cette les voilà ova mentent (L’ART CULINAIRE minutes, enlevez ensuite en bros . :

ce bême véhémentement. Natre|habilude de critique amère el et les voil* qui se lourmenten sant légèrement, répêtez l’opéra- ‘ fn

critique s'exerce sur A ante cree am el qui se rendent malheureux: So tion si une fois ne suffit pas. i !
' seseree sur nos proches regardez votre prochain avec les ils 1 le ils se livrent à des Diner d’un mets |
€ sur des inconnus, elle sexeree venx candides del'enfant: Ne sup- | sn ior Se us hi NY a Les 20 En octobre, les personnes te ©
sur le passé. elle waldo adn à " ite AE SEP [wéflexions désagréables, Mlessantes , 4 . laissent dominer par l'amour du S108 /
ns xd ; elle s'allaque aux posez pas le ma, ne le soupçonnez pour leur entourage: ils font si Dans maintes familles c'est Toul laisir, elles sont agréables gaies Tout frais des plantations 4.

ue “ences Frbnres probables des

|

pas, ne le voyez pas:voius gagnercz, en qu'un jour arrive où on ne fin problème de servir un repas plaisir, > CL . > sn

des qui Saccomplissent acluelle-[par Hi L quiétude propice a |e ! voi simple d& servi bie; Cojouces, en société. Les femmes i eo!
ment devant nous. ‘ bar fi, une gqucnae, Prop ne pent plus les voir. Ils com-|shnple dun seul service. Voici! sont jolies, gracieuses: elles ont du = ‘

*
. *e+ . " . 1, ge 1 - og. . . . . . . + . * . . . «

;

, 5. volre bonheur et propice & volre pliquent ainsi leur existence et, un mets qui plaira & une famille de at rl ts et la facilité ssl qe

Cette matveillance i développement vertuenx tourne d'eux, [six el qui renferme en outre les gout pour lcs arts el par A ec Téléph B : 569 Nésidence: 1 ! >
détermine à cillanee persistante Hne x. comme on se détourne d'eux, poi J renfermeen re Jos de leur caractère, se font aimer par- éléphone Bureau: tésidences 126: 2

meux no état d'esprit har- N'allez pas croire quel'avantage| leur advient en vérité toute (éléments nutritifs indispensables:|tout. Les hommes font d’excel-|F ' Su

SIO qin nous fatigue extréme-[p 17 . : P June snccession de disgrâces, car lents diplomates, d’habiles avo- e ! .

ment et naps rend . d'une lelle transformation sera 3 les aider, el dans|2 tasses de macaroni cuit , ° : ot
hous rend chagrius: nousipnne 3 ; «lit nul ne songe à les aider, et dans |$ fasses ac . cats, ct de grands orateurs. i

-ommes : , vl limitée à votre seul individu: ge es o . , , g : vos
mmes à la f ; , imilée à votre seul individu: Pol C'est |1 Lusse de carottes cuites coupées ;

it fois excédés el mécon- . . la vie, l'entr'aide c'est Lout. “est asse Ci 5 s coupe: 2 E 1 h t :

tents de la vilaine tu ont sans méme tenter de faire des le sixième sens. Il agil pour en cubes, 0 faibl mai, ‘es ontles Sot ; -

: wogne sur . “ ; sixième sens. ag : ; : JB:

aquelle nous SUC SHE exhortations aux autres & ce sujel, oe 6 inst il Papueine.*? cuillerées à soupe oignon râpé bons,faibles méme, ctont ‘es goûts Chi ien-D : :
> Mous aclarnons, vous les entraînerez rien que par] VOUS * notre insu, À nous épargne. + eulllerées # sou] Ene PC.

|

féminins: ils sont d'un caractére irurgien- entiste .

HOS suppositions,i nos dédue- [fons 167 CH ; | AT ns qu'on s'en rende exactement |? cuillerées à soupe persil haché, vêve t L Ce

ons, à nos jugements CEUC- lT'exemple à se transformer comme 2 cuillerées à soupe poivre rouge réveur et peu entreprenant. «CS 20, RUE DES FORGES ee
viennent oo ae personnels. vous. = frais haché ‘!femmes sont petites, grandes tra- ' an

sajouter les médisances ™ ais THE, vailleuses, mais la légèreté de leur écialité : ; :
<r ; 5 s . , . * oh

pocalories que nous entendons

|

Que de fois vous avez pu voir | tasse jambon’ haché. , g Spécialité: Extraction sans douleur, avec la fameuse ||.

ous les secuet . ’ ' 5 5 ivez s cuillerées à s ; ; _ . soe
Os les accueillons toutes ave | impress -oduite sur un cer G cuillerées à soupe croûtes beur méthode du Dr Fournier. jt J

¢ $510 Wuite sur u 1Mpressement. nous | ; impression produi u rées :

. PT : ns leur accor-tele d'adulles evniques, désabusés PS at
:

cons crédit i cle d'adulles cyniques, désahusés, | lasse | +-Charles us

. Hons les € ; ; : Ls lasse lait St-Charles Borden NE pa °

tous les serie les commentons, méchants, par un enfant: il ne | Lae i : , mr 4 Ouvrage en or et en porcelaine. +4 reve

Yo av + + . : ADS as -
cu cap 200 ve

Voilà plus i { juge pas ceux qui l'entourent, if 2 cuillerées à soupe de beurre.| MR our out _ —À ut

abe ds qu'il n'en faut pour[n'a contre enx, ni arrière-pensée, 5 euillerées à s po ERE ve

Csorber notre activités il re hous ni soupçons: il croil pavement ? cuillerées & soupe de farine, » Ee , su
Teste guère de forces. ruère de loiuirelà ln pLons: ‘ ; 1 cuillerée à thé de sel, 2. a Pa Sr

Pour mots on ». guère deloisirs|à la propreté morale, à la bonté 1-8 cuillerée à thé de cayenne , e od ac e te ons

s oceuner da ; . , .

ede aterde notre culture

|

naturelle: le monde abject, le mon- ) hm su,

* perfectionne * hostile n'existe pas » lui. ; ; ‘ : ”
#e voudrais. PON otro! x yO ï existe eh mi Fuire cuire le macaroni duns de

SUIS Arivier dune Lionie tient dans un domaine di l'eau bouillante salée, 35 minutes, : au

miverselle «qui ue voi ienveillance [neux, il est la vivante image de la Failes nne sauce blanche avec le — ot
qui n'a pis Li ne voll pas le mal, |eandeur. Qu'arrive-l-il 7 dans ENGErCanaDATE beurre. la farine, le lait, l’eau, le sel . . ’ :

; a * sGUpcon: Fie hier, | i me ‘es ’ st Sov, . a * ° , su 28 2 * ° as

ne Mame pers bçons fichenx, feel antigonisme, | c'est le petit 210110, CAMS et la cayenne. Etendez une cou-|, Les friandises d’été sont disparues, il Loti
alors envaly Crone: vous seriez [être faible qui l'emportes on le che de macaroni dans un plat f t Ir à d h ! i . ;

érénite NES pur une grande

|

respecte, personne ne voudrail dé- LEE 9 aut revenir a des Choses prus substan- cr
sérénité, votre esprit we grande respecte, personne ne ve ' ereux bien graisse. Couvrez le ell Fai oe es

sort ser . 3 Ire Nps} J ; cfères se . . s

votre gaye Persil tranquil truire ses illusions, on“préfères © jambon de carottes et d'ussaison- a tielles. Failes provisions de toutes ces bonnes choses chez
” ve *ern comin se dese a S10 Tew . ot

" 4 . "4

talomnies of le modioN les [mettre inbn (He Tofo Toe nements, Alternez les rungs de ; . . - poy

+ 8 es = ' “ . . F oer,
La à

fitenieraient als caries qui [porte en lui plata! que + deed macaroni ct de jambon. Sur le AREAS ” © °

re vos frère | me de vous, con- voir: on l'envie même, on respire tonl, versez ln sauce blanche ! i }emautorde Vo, con. voir on l'envie méme, respi se ne. » c Carignan
pus, s entamersient inienx en se mel fun! duns i Couvrez avec les crofites el faites n Wi, f -

’ ; o Ce . - o . py
:

l'oute votre vi sphère, et, tout doncemens. © cuire 40 minutes à four modéré. TeeELLE SEP -

tranformée. 00 Morale en serail [imposesi manière de croire à ceux ; CE rl picier 3

COL VOUS SCrIEZ LS : 3 Iie : rent
- ; d A

:

oT SSCHEZS SAIS peîne, QUI T'ENLOUTENE. Caramel mélasse rie ; , À

ls, indulgentes, eénérenes Ç . — (Agent pour les Liqueurs Christin)

Vous m'obi Tr Soyons comme lui, nous serons 10 1 le mali 1 d N S 2 . 4 3. 4 GE
Th qe VY A ’ - , . = ss a sse ; 3 -—

; A

WE voip SEE peut-être, [heureux el nons répandrons dans - 20 m Md 1 lasse de on: ucre 22, Badeaux, Phone 122--1749
8 ; WHT . , sucre:

2

1- ses - esscne =

beau Pat ment le bien, le [l'esprit des antres In bienveillance dova le asses de fait; essence, ca -

i » ; ; 3 .
’

co

eo QU se refuser & qui surabondra en nous, de vanille. ;
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INSTRUCTION DE ROME
AU CLERGE AMERICAIR

La Sacrée Congrégation veut
améliorer l’éducation des

futurs prêtres
américains

RAPPORT AU VATICAN

Par Mgr le Délégué Fumesoni-
Biondi, qui (donne aux.

* prélats Un nouveau ’
programme

DOCUMENT IMPORTANT

Washington. 5.— Le Saint-S.ège
vient d’adresser aux Evêques des
Etats-Unis un document de la

haute importance Louchantplus
"éducationreligieuse dans ce pays.
C'est une Instruction de la Con-
grégalion des Séminaires el Uni-
versités qui a été rédigée sur
un rapport spécial de Mgr Fuma-
soni-Biondi, Délégué Apostolique
à Washington, adressé au Sainl-
Siège sur la demande expresse
du Souverain Pontife Pie XL
Il s'agit dans ce rapport de “la
condit'on des Séminaires cntholi-
ques des Etats-Unis el de l’éduca-
tion qu’ils donnent à leurs élèves”.
Après avoir félicité, selon l'u-)

sage romain, le clergé américain
du zèle qu'il a su montrer pour
l’enseignement catholique, lns-
truction de lu Sacrée Congréga-
tion des Etudes et Universités
ne uic fortement sr”li" “sumréle

Buteort des Écoles parois"
siales catho'iques, non seulement
comme excellent moyen d'êcue
tion chrétienne pour la jeures e.
mais encore comme terrain favo-
rable et fertile pour l'éclosion
des vocations sacerdotales, Elle
félicite les pasteurs qui cu ont
fondé dans leur paroisse. puis
exhorte inslamment les Evêqnes
it ne pas cesser de voir à ce que
les curés qui n'ont pas encore
dans leur paroisse de ces écoles,
s'empressent d'en établ r, augimnen-
tant par là les fruits de leur
apostolat et contribuant «inst à
fournir à la jeunesse catholique
des Etats-Unis le moyen le plus
complet et le vlus pratique de [été fondé pour former des athlètes Résultat de septembre et d’oc-
réaliser les dispositions du Code
de Droit canon‘que par ranport
aux vocalions sacerdociles, te les
que prescrites dans l'art'ele 1338”.
La Congrégation exige même que|des athlètes qui combattront vail-| Miles:

Suzanne Charbonneiru
Lacie Gui'mette

l’on étende à tous ‘les diocèses
américains l'établ'ssement de la
“Sociéty for Daævelo noing Priestly

   

 

Yocations™ (La Société pour leon sache toujours prendre dans Cours gradué Jr.
Développement dès Vocations Sa-|les Séminaires amricains les mesu-| Yvette Proulx | Os.
cerdotales). res qu'exige la modestie chrétieune| Gertrude Laura . 96,6

L’'instruction du Saint Siège aux jet auxquelles le monde prête si] Yo ande Conin ust
Evêques américains demande en- peu d'attention. C'est 2 cause
suite que ces derniers s'applique |de cet oubli trop fréquent dans|Cours comp. «8 année)
de plus en plus au verfectionne-|le monde desrègles de la modestie.
ment ‘des Séminaires du pays où| quel'Eglise d‘sxpprouveet condam- | Thérés* Parent . 0.5
se fait l'éducation des cleres ou|ue ces pratiques. Mariette Prosencher ae.
des jeunes gens fréquentant les} i'instruction de la Congréga-} Yvonne Grant 0; 7
“Preparatory Seminaries” en vue [lion recommande ensuite aux Evê-
d'étudier pour la prêtrise. I} re-[ques américains d'ineulquer aux Cours comp (7 année)
grette que duns ces “S“mina’res |ecclésiastiques la nécessité primor-
préparatoires à ln prêtrise” les|diale de la science sacerdotale. Françoise Desilets 0
jeunes gens catholiques américains [qui ne peut être que la science [Juliette Laperrière . 02.0
aient -trop de conlact avec lejsacrie. à savoir avant tout la| Yvette Desbiens . O1.
monde en se retirant pour la nait {Sainte Ecriture, la théologie, les
dans leur famille. L'Instruction [traditions des Pères el des Conciles |Cours supérieur (6 année:
du Srint-Siège demande à ce propos de l'Eglise. L'enseignement srien-
que ‘ces maisons soient transfor-[tifique de la Lhéologie doit se| Françoise Bournival 07.
Imées aussitôl que possible en [faire daus la langue latine, qui|Simonne Normandin 03.
véritables Séminaires. est lu langue de la liturgie, des| Rachel Leclere 92.
Quant aux Grands Séminaires, prières canoniques et de a législa-

ln Congrégation rappelle lu très [tion de l'Eglise. Tous les docu-|Cours supérieur 5 année)
haute noblesse et l'importance de |ments qui ont une force occuméni-
leur rôle, qui est de former le|que dans l'Egise soul communi-| Marie de Lorette Biron 96.6
Christ | di ns l'âme de ceux di, qués au monde catholique dans| Thérèse Gadin 202222 02 1 9605
prêtres ‘demain, “devront à lêttr [langue Intine Aussi, c'est la |Mééfrtelinée Derome 11142 OE8
tour le former dans l'âme des|prescription formelle de la Congré-
fidèles qui seront confiés & leur|galon s'appuvant sur la Lettre Cours moyen ‘4année!
garde. I ne s'agit pas seulement [de Pie XI, “Officiornm Omminm™
dans ces institutions de la forma-|qui appelle le latin In langse| Thérèse Panneton W)
tion & la s mple pratique de l'hon-
nêteté morale. La discipline spi-
rituelle de ces masons doit embras-
ser ln pratique de l’ensemble des
vertus qui doivent faire du nrêtre
de demain ‘l'image vivante du
Chrst”. TI faut done confier la
direction des clercs dans ces S:-
minaires & un Directeur spirituel
qui sache dévouer tout son lemps
aux choses de Dieu et des âmes.
Il faut qu'il s'applique à bien
connaître le caractère et la vie
de ses Séminaristes, ne vaquant
aucunement à l'administration ex-
térieure de ln ma'son. Il doit
d'ssunder de poursuivre eur for-
mation cléricale ceux de ses élèves
qui sont inaptes à lu vocation
sncerdota'e, en-et, d'autre part,

  

 

conrager constamment * uav.leret
fortiter’ceux qui sont digaes de
cette vocalion & marcher sans
cesse vers lu perfection de leur
-lat, leur parlant sonveit de a
hante dignité el des graves devoirs
du sacerdoce. Il doit leur prêcher
ea outre souvent ln nécessité de
la prière. parlicnlièrere:»k -de l’o-
raison#mentale ets- les saccoulymer

it faire oraison régulièrement avec
lui à la chapelle dans des exercices |‘
faits en commun.

A cause de la très grande mpor-
Lance du role du Directenr Soiritnel
dans les Grends Séminaires, ce
Directeur, quand il aura été trouvé
par l'Evêque du diocèse à la
hauteur de sa charge, ne devra
être changé de position que pour
de très graves raisons. Le Saint
Sège exhorte avec instance les
Lvêques américains à ne choisir,
pour la chargede Directeur spiri
tuel, ainsi que pour la fonction
de Recteur où Sapérieur des Sé-
minutes, que des prêtres avant
toutes les qualités prescrites par
le Code de Droit cænonique (Can.
1360).

L'instruction de la Hacrée Con-
grégalion s'attaque ensuite à l'abus
du sport dans les Séminaires amé-
ricuins. ‘On exagère l'importance
de Pathilétisme dans certains sSmi- |,
naires” x est-il déclaré, et cela
au détriment de la formation
spirituelle, I est sans doute in-
dispensable qu’un temps ricisonna-

menti vour les élèves, qui finis-
sent par se fatiguer sons le fardean
de félide, el en même temps
pour leur fournir le moyen de
pourvoir # leur développement
physique normal, Toutefois, ‘es
sports soul un moyen, mas non
une fin en eux-méines el par
cons quent doivent être pratiqués
aon semlement  avee celte dée
on vac, mais encore avec lu consi-
dération qui est due an euractère
spieiai et au but principal du
Stmina‘re lni-méme, qui n'a pas

apables d'exhiber leur habileté
el le irs prouesses, devant le nublie
sur les champs d- jeux.
du Séminaire est plutôt de former

‘animent les comhats du *oeigneur.
Le Saint-Siège re-nomande cumssi
que dans la pratique de "hygiène.

catholique, que l'enseignement de
cette langue soit une matière for-
damentale dn programme des S¢-
ininaires américains. Dai leurs,
dit instruction,  igneranee du
latn ne pet être regardée que
conume un sgne d'un amour lan-
guissant pour l'Eglise c'le-même”.

Concernant l'enscignement de
la Philosophie et de la Théslogie.
ln Congrigation exise des Sémi-
nairesaméricains l'observation exac-
Le et précise des résleinents pres-
crits dans le Droit Canon (Can.
1565 el 1866). Elle demande ans.

que toutes ces matières soient
enseignées en latin el que les
examens des candidats aux Ordres
sucrés soient aussi passés en cette

st

hie pigalloué àNEation des synodes diocésains et provin-
ans unre comme simp ciaux qui doivent être tenus à
nécessité de deans soir“tue C1 certaines époques prescrites par

le code de Dro t Cannnique”

Au Pensionnat

le hui Cours gragué S.. i

de de pus gue l'ensciznement
du Drot Canon oceupe dans les
Sémiinzires américains une place
plus importante que cee qu'on
lui a donnée jusqu'à ce jour,

l'instruction de la Congrégalion
exhorte les professeurs des Grands
déminaires à ne jamais manquer
d'ineulquer à leurs élèves l'amour
de l'étude, encourageant ceux-ci
sans cesse à lu culture de li science] y
sucrée tant par l'exemple que
ar da parole. Min
que ces professeurs ne soient
pas distraits de leurs graves obliga-
tions d'enseignement par des sou-
cis d'ordre ‘économique, Jn Congré-
gation price les Evêques américains
de donner aux professeurs de leurs
cminatires des honoraires suffisants
pour leur permettre de vivre selon
La dignilé de leurs fonctions.

“Toutes ces preseriplions et re-
commanditions de Leurs Fmi-
nences ont élé anprouvées et con-
firmées par Sa Sainteté dans une
audience qu'Blle un accordée au

re de la Sacrée Congréga-
S*minaires et Universités

 

tion des
le 25 janvier 19287, ajoute 'lns-
truetion.

Son Excellence Mgr Famasoni-
Biondi Délégué Apostolique aux
létals-Unis, en communiquant cette
Instruction de la Congrégation
aux lvêques américains, se déclare
“certain qu'ils feront tout en lear
pouvoir pour mettre à effet toutes
et chieune des recommazidalions
et prescriptions de la Sacrée Con-
gréégation dans leurs diocèses res-
vectifs EL Son Exeelleace con-
clut: “Il va sans dire que
proseriptions du>aint-Siège dev ront
taitWétine largé place particulière-
melt dans bed prog tres d'études
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Cours ep. anglais

Eileen Cliffosd
Ursula Heeklinger
Constance Lukerhoiï .
Charlotte Lectere
Violette Bourassa ….

Ritha Aubin
Lillian Sauvagenu
Lise Denoncourt

Yvonne Grant
Lucie Guilmette .
Cécile Loranger

3ème Classe

Monique Provencher
Marcelle Arsenault
Suzanne Clarbouneast

dème Classe

Françoise Desilets.
Yvette Proulx...
Monique Bourassu

5ème Classe

Irène Milot .
Violette Dufresne
Henriette Derome.

! 6ème Classo
Thereèse Godin
Juliette Laperrière .
Colette l’routx

. , Tème Classe
Yvotie Desbiens
Jacqueline Derome
Pierrette Fition 

des Ursulines
LES PREMIERES AU

COURS FRANCAIS

tobre

Max.100

Yvette D on

«

Pauline Chénevert 1... . 9
Georgetlé Gélinas {

Cours moyen ‘3 année)

Monique Vignean 98.5 langue, Le Saint-Siège recommeu- 
 

8ème Classe
Madeleine Langlois
Mariette Fortier .
Gabrielle Pinta)

9ème Classe

Thérèse Panneton
Renée Dufresne.
Madeleine Hébert

10ème Classe
Clémence Dufresne...
Pauline Veilleux ...97

97.2] Gilberte Roussel
a7

, 11ème Classe
Julie LacoursiérCo...
Francoise Lajoie 2.
Aline Millette .

12ème Classe

Madeleine Picotte
Françoise Dufresne
Jeannette Bourque.

Max.

Cours préparatoire

LES PREMIERES AU COURS
ANGLAIS

1ére classe Max. 100

Antoinette Comeau 05.
Gertrude Laurin 94.4
Rolande Godin . Bt

2ème Classe

100

08.
07.
Du.
Ot.
0,

SG
SF
SI.

90.2
90.1
so.

 
 

  
    

CTW.

134, rue Notre-Dame,

Shawinigan Falls

’arleur

ments

as de
brancher
mière.

CHEZ

pat

J.-E. GRÉGOIRE, Gérant.

M, E. PINEL,
Téléphone 527-j

DAT2
LINDSAY & co. LIMITED

LE NOUVEAU RADIO
TOUT ELECTRIQUE

“Modèle ‘+39**?

L'une des plus belles combi-
naisons qui soient-
fameux Radio Fada et le Haut

Fada,
« Un seul cabinet de haute qualité.

Prix $250.
(Lampes en plus)

réunissant le

les deux dans

Et vendu à conditions de pace
très faciles.

batteries.
sur

Tout juste
le courant de lu-

Trois-Rivières.

Représentant à Grand'Mère et à Shawinigan Falls, de même
que salle d'échantillons: 91, 2èmerue,

 

 

Bonne action

de Mussolini
Campagne contre

journal

La main de fer du Presnier Mi-
misre d'Italie s'est abaîtue sur la
presse hypocrite, hostile, necte-
ment maçonnique el diaholique,
qui foisonne sods le ciel de Rome.
Cette meate va, enfin, troaver son
maître.

le mauvais

L'insulte à jet continu, le sar-
casme scandaleux, le hlusphème

 

bliues

dente.

Provinee

Nouvelle-Feosse
fle da Privee-Edouard
Québec
Intario ….
Manitoba |
Saskatchewan
Alberta Ursule Charbonneau Os.

Ren*e Dufresne 05.

Coursinférieur 2année)

Gilberte Roussel 06.
Suzanne Mineun . a
Francoise Lajoie . . Cu,

Cours inf. (1ére année Max. 50

Madeleine Hébert ts.
Francoise Dufresne. ES
Juequeline Bourque HE.

 

 

Le Hombre d’Automobiles
admis au Canada entre le

ler janvier et le 30 juin
La Province d’Ontario se classe première et Québec deuxième.

En 24 heures, il est entré au pays 822,892 autos.
Un semestre-record.

Le flot des touristes qui déferlent sur te (
Des statistiques indiquant le non
an Canada entre le ler junvier cl 18
21 heures ou moins, entre 24 heures et 60 jours, ct entre GO jours et
six 1nois, ainsi que le nombre d'automobiles canadiens de proinenacde
sortis du pays pendant la même période, viennent d'être rendus pa-

   ‘anada est vomsidèrs
re d'automobiles Étranzers fl
50 juin 1928, pour une p‘riode de

“wt

CesIsont intéressmntes parer q elles dénrntreut un
grosse augmentation du tourisme, elle année sur toile année proies

Voici un Libleau comparatif par provuires:

Entrées  léntrées 6) jes Aulas
2thres  6)jrs pisprusd+  pro-

de 6 menue
mobs sortis

211 17 2%

29,923 4063 2 9916

2. 53455 46,5 H +7 97,533

. TOD,550 112,2 (57 128,097

15.340 2,551 | 6.025

SE 046 s 3,050

2,00 + T0 97 S46
20,718 36,761 20 $0,552

822.802 204,706 82! 22 1,757  

imité da satuniaue Cardicet, re
comberent ser la tête des cou-
pables, Et quand Mussolini Sy
mei, Fon sit qu'on peai oublier
Hereale of Goaze travaux.
Ce sera done, poar la presse, an

coreun doni elle ne se délivrera
pas à son gré, Elle aura beau
vrier merci, ses vicillesmisère et
rases de guerre ne la sauveront

ses

pus de la eravache du maitre,
irrité. dégoûé des licences , eri-
minelles d'aue presse sans frein.
Crisis, amer des, sappression, l'at-
tendent à la première incartade.
Chez vous, [+ miüavaise presse

n'a pas encore de ces tristes allures
publiques: son oeuvre n'en est que
inieux cachée sous ane conche plus
où moins légère de christiznisme.
Mais, n'en demeure-t-clle pas plus
redoatable Que, par exemple,
Hous régisse un goavernement plus
bénin, elle gettera bas masques el
aripeaux, el... nos bonnes gens
seront quasi dans la slupeur d'a-
voir imprademment sualena. for-
Lilie ane presse dontils roagiraient
de sSavoder les abonnés.

Cependani, il est chez nous de
ces périodiques où l'appel à la
“vue” immorale, à la scène canail-
le, dt la havette, s'encadre de tman-
chettes flemhoyantes, d'agenouil-
lements chroniques devant “le eler-

qui a fait pour notre race”
retest dear styles d'extraits de ser-

mons et d'encyeliques
mixlure! sucre et n°

né

  

a
qui pis est, complez
tout ce monde de re-

nées de cervenax

Mas, ce
matinlenanl
vues polissonnes,
fétiles, N'y leuchons pas. mé-
nie aves ds pincettes,

Does maavais joarnsax, quel
Moss abi canadien poas déliveera 7

Mais. quel homme public, revétu
d'itatorité, el fidèle aux voix de
honneur, de la vérité et de la
morale, viendra dire Lu sorémineute
bienfaisanes da bon journal.

Le hon journal canadien attend
son M issolini.

E.-P.Auclair, OM.

Les figures de la prière soul
riches de grâces nour l'Eglise et

—|lourdes d'éternité pour les âmes,
Dom Collumbia Marmion

dcksaczible.

 

NOMINATIONS AU
SERVICE DESVOYA-

GEURS DU CPR.
M. N.-J. Péloquin, nommé re-
présentant de languc fran-

çaise en Nouvelle-Ai-
gleterre.

Le Fervce des Voyageurs du
Pacifique Canadien annonce la
nomination de M. N.-4. Pélognin,
ci-devant agent des Voyageurs vorr
les villégiatures de la cète du
Maine, durant la saison d'été, et
Montréal, durant Vhiver, ur voste
de reorésentant général de langue

française pour les états de la No
velle Angleterre, avec burear à
Boston, Cetle nomination vent
en vlgveur le ler novembre,

Lee Nouvelle-Angleterre n'est
pas un Lerriloire nouveau pour
M. Péloquin, qui y a vécu vlusieurs
années. [I naquit à Woonsocket,
R.I.. où il compte encore de nom-
hreux amis el connaissances. Il
fet aussi, pendant un certain
temps, an service d'un chemin de
fer américain et occupa divers em-
plois à Fall-River, New-Bedfogd.
Wercester, Blackstone, Ietr,

Le nouveau titulaire, qui esl
an service din Pacifique Canadien
depuis donze aus, est bien qualifis
pour remplir le poste important qu
Ini ed confit, I est Lont récem-
ment revenu d'un voyage d'étude
à Iravers le Canada) el a visité
tout l'Ouest Canadien, les RRo-
chenses et la côte du Pacifique.
Monsieur Péloguin est marti de
Montréal hier soir, pour aller assi-
mer ses nouvelles fonctions. 11
aura juridiction sur un vaste terri-
Loire eL =intéressera  Loul prarti-

culièrement à la” population de
langue française de ln Nouvelle-
Angleterre.

Que l'on triomphe pour Dien
dans les combats sunglants on
dans les luttes du coeur, on est
également couron é.

Sant Jérôme

ee

Mgr Victor Fabre, curé de Mexico, déporté par Calles,
parlera de la persécution religieuse au Mexique.

SIÈGESRÉSERVÉS: 75 SOUS

-

ADMISSION: 50 SOUS   

 

  


